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8 MOIS APRÈS LA MORT TRAGIQUE DE SON FILS NORMAND

Rosita et Natacha photographiées quelques mois après la mort de Normand. A 
cette époque elles étaient les meilleures amies du monde.

ROSITA SALVADOR

EN DISPUTE SÉRIEUSE
AVEC SA BRU

ELLE PIQUE UNE CRISE LE 
JOUR DE LA FÊTE DES MÈRES

lly a déjà huit mois, le jeune chanteur Normand Sal­
vador perdait la vie dans un accident de voiture. Cette 
nouvelle a seme la consternation chez les artistes et le 
public en général, parce que l’on savait très bien que ce 
jeune homme était le fils unique de la chanteuse Rosita
Salvador, une femme qui 
d’epreuves inexplicables.

C’est en revenant de Grand- 
Mere, où il venait de remplir un 
engagement à l’hôtel St-Mauri- 
ce que Normand a perdu la vie. 
A ses côtés dans la voiture se 
trouvait sa jolie épouse, la dan­
seuse Heidi, qu’il avait épousée 
quelques mois avant la 
tragédie:

—“Normand, c’était ma 
raison de vivre, de nous 
préciser Rosita. qui au cours 
des derniers mois a recom­
mencé a travailler de plus 
belle, tout simplement parce 
qu’elle veut oublier qu’elle est 
une femme seule. Au cours de 
ma vie, j’ai connu tellement 
de catastrophes que j'aurais 
certainement pu me passer de 

. celle-là. Je ne pourrai jamais 
; oublier mon fils, et si je suis 

demenagée au Domaine 
d’Iberville, c’est parce que je 
ne pouvais tout simplement 
plus vivre a Vaille d’Anjou. 
Même s’il ne vivait plus avec 
moi depuis quelques mois, je 
le retrouvais partout dans 
cette maison. Pour refaire ma 
vie, j’ai tout quitté, et tout 
vendu. Ici, c’est une nouvelle 
vie qui commence.”

Après la mort de son fils, Ro­
sita a été vue à plusieurs repri­
ses avec la femme de Normand, 
la blonde Heidi, qui danse dans 
les cabarets sous le nom de Na­
tacha Salvador:

—“C’est Normand qui vou­
lait à tout prix qu’elle porte 
notre nom, de nous expliquer 
la chanteuse. Après la mort 
de mon fils, elle a été d’une

\extrême gentillesse avec moi, 
et on nous voyait partout en-

déjà connu une vie pleine

semble. C’était en quelque 
sorte ma meilleure amie. Puis 
dernièrement, à cause de cer­
taines personnes pas très 
honnêtes, il y a un sérieux 
froid entre ma belle-fille et 
moi. Et cela me crève le coeur, 
car en elle j’avais retrouvé 
une petite fille que je n’ai ja­
mais eu la chance d’avoir.”

On a raconté des choses 
épouvantables 
à la jeune veuve

Au moment où nous avons 
conversé avec Rosita, cette der­
nière avait des sanglots dans la 
voix:

—“Si Heidi ne me parle 
presque plus au cours des der­
niers mois, c’est à cause de la 
méchanceté de certaines per­
sonnes. Vous vous rendez 
compte, on est allé lui racon­
ter que je pleurais mon fils de 
toutes mes forces maintenant 
qu’il était décédé, et qu’à 
l’époque où il était encore de 
ce monde, je refusais de 
m’occuper de lui. C’est une 
injustice épouvantable, car 
pas une mère n’a été plus 
dévouée que moi. Et je ne 
veux pas être citée en exemple 
puisque je n’ai fait que mon 
devoir. Après tout. Normand 
n’avait jamais demandé à ve­
nir au monde, et c’était ma 
responsabilité de le sortir des 
tracas quand il se trouvait en 
mauvaise posture. J’ai tou­
jours été près de lui, et ce 
garçon je l’ai aiiqé plus que 
moi. Pour me récompenser, 
voilà que des gens vont voir 
Heidi, et osent lui raconter
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des choses incroyables. Com­
me cette dernière est très jeu­
ne, elle ne prend pas le temps 
de peser le pour et le contre, et 
elle préfère m’ignorer. Pour 
moi, c’est une situation qui 
me chagrine beaucoup, car 
avec elle, je pouvais parler 
durant des heures de mon 
Normand.”

Dernièrement on a laissé en­
tendre que Rosita était en 
brouille avec sa belle-fille, tout 
simplement parce que cette 
dernière avait décidé de refaire 
sa vie avec un autre homme:

—“Je ne suis quand même 
pas folle, nous a déclare Ma­
dame Salvador. Je réalise 
très bienqu’une fille de 20 ans 
ne peut quand même pas pas­
ser toute sa vie à pleurer un 
homme dont elle n’a partagé 
la vie que durant quelques 
mois. De plus j’ai beaucoup 
de respect pour elle, car elle a 
su rendre Normand si heu­
reux. A partir du moment où

il est tombé amoureux de cet­
te fille, il a changé com­
plètement. D’un seul coup, il 
a pris beaucoup de maturité, 
et il a accepté de prendre ses 
responsabilités. Malheureu­
sement ce grand bonheur 
aura été de très courte 
durée.”

Heidi amoureuse du 
meilleur ami de Normand
Depuis quelques mois, Heidi 

a décidé de refaire sa vie avec 
un jeune garçon qu’elle connaît 
très bien, puisqu’il était le 
meilleur ami de son ex-mari:

—"Il s’appelle Normand 
comme mon fils, et c’est un 
jeune photographe très pro­
metteur nous a déclaré Rosi­
ta. On m’a raconté qu’avec 
lui ma belle-fille avait re­
trouvé le sourire, et c’est bien 
tant mieux, qu’elle ait pu ci­
catriser sa peine aussi vite. 
J’aimerais tellement que les 
choses soient ainsi pour moi.

“ELLE EST AMOUREUSE DU 

MEILLEUR AMI DE MON GARÇON”

] NATACHA 
1 PARLE:
ü Rejointe à son appartement 
1 de Ville d’Anjou, la belle-fille 

de Madame Salvador s’est 
montrée très méfiante à notre 

u égard:
h .-“Il est vrai que je vois ma 

belle-mère de plus en plus ra­
rement, mais je ne veux pas 

u vous dire pourquoi. Si Mada- 
, me Salvador veut faire des 

déclarations, c’est son affai­
re, mais en ce qui me concer­
ne, je préfère garder cela pour^__; * * *moi.

Natacha, qui est actuelle­
ment en vedette au “Piccolo 
Bar” (elle présente tous les 

J soirs un “strip tease) nous a 
spécifié:

“Au moment où j’ai connu 
Normand, je faisais du 

k “strip-tease”, et il acceptait 
^ très bien mon métier. Même si 

je me déshabille sur scène, 
cela ne veut tout de même pas 

J dire que je suis une méchante 
H fille.”

La blonde danseuse, nous a 
également précisé, qu’elle était 

y présentement amoureuse d’un 
i jeune photographe du nom de 

Normand Rousseau.

ASS*;. ïv.1

Pour gagner sa vie, Natacha 
Salvador doit se déshabiller 
devant des centaines de per­
sonnes dans un cabaret de la 
métropole.

i r- g" ' 1 -a g:

Malheureusement, je souffre 
toujours autant. Ce jeune 
homme qui est avec Heidi, 
Normand me l’avait présenté 
à quelques reprises, et il 
m’avait semblé très sympa­
thique. C’est tout de même 
une coincidence que la jeune 
femme ait choisi un autre 
homme qui porte le même 
nom que son époux décédé, 
qui a le même âge, et qui était 
le meilleur camarade de ce 
dernier.”

Rosita Salvador est une fem­
me qui se mêle de ses affaires, et 
à partir du moment où Nor­
mand a pris épouse, elle n’a 
plus jamais voulu intervenir 
dans quoi que ce soit:

—“Dernièrement, je me 
suis rendue au cimetière, 
nous a expliqué Rosita, et j’ai 
été surprise de réaliser que 
l’on n’avait pas encore placé 
de pierre tombale à l’endroit 
ou a été inhumé Normand, et 
cela m’a tracassée quelque 
peu. J’ai alors communiqué 
avec Heidi, et cette dernière 
m’a déclaré qu’elle voulait 
s’occuper de ces détails, puis­
que Normand était son époux, 
et que cela lui revenait de 
droit. J’ai accepté cela sans 
rien dire, parce que je crai­
gnais de blesser Heidi. Au­
jourd’hui, je réalise que mon 
plus grand défaut, c’est peut- 
être justement d’être trop 
bonne avec tout le monde. 
Afec cette jeune femme, j’ai 
toujours été honnête et sin­
cère, et voilà qu’aujourd’hui, 
elle me tourne le dos, tout 
simplement parce qu’elle 
veut croire les mensonges que 
les gens lui racontent. En tant 
que mère, je n’ai rien à me re­
procher.”

Elle éclate en sanglots le
jour de la Fête des Mères

Dimanche dernier, c’était la 
fête des mères, et Rosita 
présentait un spectacle dans un 
cabaret de la métropole. Quand 
elle monta sur la scène pour son 
premier spectacle, elle était 
méconnaissable:

—“J’ai passé la journée 
chez moi, enfermée, à pleurer 
comme une malheureuse a-t- 
elle confié. L’année dernière 
à cette occasion. Normand 
m’avait envoyé des fleurs, et 
j’étais la maman la plus heu­
reuse du monde. Cette année, 
il n’était pas avec moi, et je ne 
me suis jamais sentie aussi 
seule de toute ma vie. 
J’espère qu’avec les années, 
je vais apprendre à pouvoir 
me détacher de lui.”

Et il est vrai que Madame 
Salvador a maintenant droit à 
sa part de bonheur.

• * « * * A-



Le couple Noel est fou de joie! Quelques heures plus tôt, l’ami 
Paolo versait des larmes en voyant naître sa fille.

Après avoir connu une fin de grossesse passablement 
pénible, l’épouse du populaire chanteur Paolo Noel, la “co­
ver girl” Diane Bolduc Noel, donnait naissance vendredi 
matin, très tôt, à l’hôpital Maisonneuve, a une petite fille de 
7 livres et 14 onces. Le médecin personnel de la jeune ma­
man, le Dr Jacques Desrosiers, assista à l’accouchement, et 
tout se déroula normalement. Quelques heures après avoir 
enfanté, c’est une Diane folle de joie qui nous livra ses pre­
mières impressions:

Les parents de Diane, M. et Mme Bolduc, sablaient le champa­
gne vendredi après-midi à l’hôpital Maisonneuve.

—Tout s’est déroulé ma­
gnifiquement bien, nous a-t- 
elle déclaré, et ce qui vous 
surprendra certainement, 
c’est quand je vous dirai que 
Paolo a assisté a' 
l’accouchement, et qu’il a fait 
ça comme un “grand”. Pen­
dant les pires moments il était 
là pour m’éponger le front,et 
il ne m’a pas quittée. Quand il 
a vu naître l’enfant, il n’a pu 
retenir ses larmes. Mon hom­
me, c’est un grand sensible, et 
c’est dans un moment sem­
blable que je peux le réaliser. 
Au départ, disons que j’étais 
contre le fait qu’il soit là pen- 
dant mon accouchement, 
mais il insista, et c’est alors 
que j’ai compris qu’il voulait 
à tout prix demeurer près de 
moi.”

La veille de son accouche­
ment, Diane était passable­
ment nerveuse, car elle en était 
rendue a sa deuxième fausse 
alerte:

—“La semaine dernière, je 
suis entrée à l’hôpital et on a 
commencé à me provoquer, de 
nous préciser la jeune ma­
man. Cependant à la dernière 
minute, mon médecin a pris la 
décision de me renvoyer chez 
moi car le temps n’était pas 
encore venu. Durant toute la 

semaine j’ai été 
forcée d’endurer 
des contractions.

et je vous assure que j avais 
hâte que tout soit terminé. 
Maintenant, je suis la femme 
la plus heureuse du monde, 
d’autant plus que je voulais 
absolument avoir une petite 
fille.”

U ne petite rousse qui
n’a pas encore de nom

Au moment de cet entretien, 
Diane n’avait eu la chance de 
voir sa petite que durant quel­
ques minutes, mais déjà elle 
avait remarqué certains petits 
détails:

—Tout ce que je peux vous 
dire, c’est que c’est une rous­
se, et qu’elle est belle comme 
un coeur. Actuellement, nous 
attendons, Paolo et moi, pour 
choisir un nom qui nous plai­
ra à tous les deux. Et un qui 
va certainement être heureux 
d’avoir une petite soeur, c’est 
mon Constantino.”

Pendant qu’elle est hospi­
talisée à Maisonneuve, Diane 
en profitera pour faire d’une 
pierre deux coups, et dès 
qu’elle sera un peu plus forte, 
elle sera opérée pour une her­
nie:

—“Il s’agit d’une petite in­
tervention très bénigne, et je 
veux profiter du fait que je 
suis déjà ici pour me faire 
opérer. De plus, je vais me 
faire attacher Tes trompes, 
histoire de ne plus avoir 
d’enfants. En ce qui me con­
cerne, je considère que deux.

__ ....... 1

DIANE NOËL
DONNE NAISSANCE 

À UNE FILLE DE 
7 LIVRES 14 ONCES

c’est suffisant, et pour ce qui 
est de Paolo, il est déjà papa 
cinq fois, et il croit que c’est 
raisonnable.”

Les lecteurs seront certaine­
ment heureux d’apprendre que 
les Paolo Noel sont depuis quel­
ques jours à peine les heureux 
parents d’une charmante petite 
fille, et que pour Diane, tout 
s’est déroulé magnifiquement 
bien.

Michel Girouard

Aux côtés de sa patiente, le 
Docteur Jacques Desrosiers a 
accepté avec joie de poser 
pour Télé-Radiomonde.

Les
commentaires 

de son médecin
Quelques heures après 

l’accouchement de Diane Noel, 
nous avons contacté son 
gynécologue, le Docteur Jac­
ques Desrosiers de l’hôpital 
Maisonneuve. Ce dernier nous 
a déclaré ce qui suit: 
“L’accouchement s’est bien 
déroulé et Diane Noel n’a eu 
qu’un seul enfant, contraire­
ment aux prédictions du fu­
miste astrologue Henri Ga­
zon. Ce farceur avait prédit 
des jumeaux à ma patiente, ce 
qui provoqua» Diane des pro­
blèmes d’ordre psychologi­
que. Avant l’accouchement, 
j’ai dû passer des radiogra­
phies à madame Noel afin de 
lui prouver qu’il n’y avait 
qu’un seul foetus. Ecoutez, le 
bonhomme conseille même 
aux femmes de divorcer... 
Vraiment, Gazon va un peu 
trop loin et un conseil de pres­
se devrait ce montrer sévère 
à l’égard de cet individu que 
j’aimerais d’ailleurs confron­
ter un jour. Pour en revenir a 
Diane Noel, disons que 
l’accouchement s’est déroulé 
à merveille.”

GUY POTHIER

Vendredi, aux petites heures du matin, plus exactement à 3 
heures 19 minutes, bébé Noel voyait le jour.

Vendredi, au canal 10, Paolo Noel distribuait des cigares. 
“Les Tannants” ont fait de la fumée...

Cette photo fut croquée au moment où Diane Noel prenait sa 
p ’tite fille pour la première fois.

UNE FILLE POUR LA CHANTEUSE
JULIE AREL

La chanteuse Julie Arel a 
donné naissance à une fille.

En derniere heure, nous 
apprenions également que 
la chanteuse J ulie Arel avait 
donné naissance vendredi 
dernier à l’hôpital Notre- 
Dame de Montréal, à une 
petite fille, qui était, elle 
^ussi, en excellente condi­
tion physique. Malheureu­
sement au cours des derniers

mois, Mlle Arel a refusé 
carrément de collaborer 
avec les membres de la près 
se, et c’est la raison pour la­
quelle nous ne pouvons vous 
fournir plus de détails con- 
cernant cet heureux 
événement dans la vie de 
cette jeune fem me.

Par contre, nous avons 
communiqué avec les auto­
rités de l’hôpital Notre- 
Dame, et l’on nous a laissé 
entendre que si l’on voulait 
avoir des détails concernant 
cette histoire, on devait se 
mettre en contact avec les 
membres de la famille, ce

qui est impossible, car Mlle 
Arel a changé son numéro de 
téléphone, et que nous igno­
rons le nom de ses proches. 
Cependant la nouvelle de la 
naissance de sa fille nous a 
été confirmée, et au moment 
où vous lisez ces lignes, elle a 
quitté l’hôpital Notre-, 
Dame.
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Janette Bertrand est une femme qui n 'a certai­
nement pas peur du travail.

JANETTE BERTRAND 
TRAVAILLERA DURANT 

TOUT L’ÉTÉ
Au cours de la prochaine saison estivale, il ne 

sera pas question de séjour en Europe pour les La- 
jeunesse. En effet, .Janette Bertrand nous a confié 
qu’elle passerait les mois d’été à terminer les tex­
tes de “Quelle famille” pour la prochaine saison. 
Celle qui a reçu le “prix Citron” nous a précisé 
qu’elle devait encore terminer plus de IStextes, ce 
qui est quand même un boulot assez impression­
nant. Cependant, même s’il n’est pas question 
d’un grand voyage, la famille la plus célèbre du 
Québec se rendra quand même à St-Zénon, où elle 
possède un chalet absolument merveilleux. Et Ja­
nette nous a même ajouté que dans ce "refuge”, il 
n’y avait pas d’électricité. Ce qui doit certaine­
ment faire un gros changement avec le confort que 
l’on trouve dans leur résidence de West mount.

W** :
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Est-ce que vous saviez que 
Pierre Thériault a vraiment 
le pied marin?

Pierre Thériault 
passera l’été 

sur son batteau 
de 62 pieds

Le comédien Pierre 
Thériault, qui est actuellement 
en vedette au théâtre de la Pou­
drière dans la pièce “Tout est 
sous contrôle”, ne vit que pour 
le moment où il pourra mettre 
son bateau à l’eau. On sait que 
celui qui incarna “Monsieur 
surprise” possède une embar­
cation de 62 pieds de long, et 
qu’habituellement, il passe 
tous les mois d’été à se balader 
sur l’eau. Présentement, le ba­
teau en question est à Beloeil, 
mais dès qu’il aura quelques 
jours à lui, il en profitera pour 
vérifier s’il est en état pour être 
misà l’eau immédiatement.

Pour Thériault, pas question 
cependant de quitter la 
métropole avant le 9 juin, car il 
est sous contrat jusqu’à cette 
date, avec le théâtre de Mada­
me Beaubien.

YVON LEROUX 
AU PALAIS 
DE JUSTICE!

m

x/

Camille Ducharme est, lui aussi, un passionné 
des chevaux.

Camille Ducharme 
veut acheter les 

chevaux
de Me Bruno Cyr

Le comédien Camille Ducharme, que l’on 
a pu voir dimanche soir dernier au Gala de 
“Mlle Québec”, est un mordu des chevaux, 
et il nous confiait récemment, qu’il avait 
l’intention de rencontrer d’ici quelques jours 
Me Bruno Cyr, l’avocat bien connu, qui est 
maintenant le propriétaire de tous les che­
vaux de Sun Valley. Récemment Monsieur 
Ducharme nous avait déclaré qu’il avait 
l’intention d’acheter un cheval de Sun Val­
ley, mais maintenant que Me Cyr est pro­
priétaire des chevaux en question, c’est au 
brillant avocat qu’il devra s’adresser.

Le comédien Yvon Leroux, un des visages 
familiers de la série “Les belles histoires”, a 
séjourné au Palais de Justice de Montréal au 
cours de la dernière semaine . .. pour des rai­
sons professionnelles. En effet, le comédien 
tournait dans un film éducatif destiné aux

Y'van Leroux tourne maintenant 
dans les documentaires.

étudiants de CEGEPS, dans lequel on expli­
que très clairement comment se déroule un 
procès pour différentes causes. Dans la dis­
tribution de ce documentaire on retrouvait 
également Roland Chenail et Camille Du­
charme.

DANIELLE OUIMET 
RATE UN VOYAGE 

EN RUSSIE
Il y a quelques semaines, 

la blonde Danielle Ouimet 
vantait le bateau russe 
“Poushkine” sur les ondes 
de son émission de radio do­
minicale, et pour la remer­
cier de ce geste, les respon­
sables de cette compagnie 
avaient décidé de lui offrir 
gratuitement, et toutes 
dépenses payées, une croi­
sière Leningrad-Montréal, 
ce qui aurait fait évidem­

ment le grand bonheur de la 
jolie vedette. Malheureuse­
ment, les dates où le navire 
partait, Danielle ne pouvait 
être libre, et elle en a été 
quitte pour refuser le beau 
voyage en question. La de­
moiselle était bien triste, car 
depuis le temps qu’elle 
espère mettre les pieds en 
URSS ... Espérons qu’il ne 
s’agira pour elle que d’une 
partie remise.

Danielle Ouimet vient de 
manquer un voyage en Rus­
sie, avec toutes les dépenses 
payées s’il vous plait.

STEPHANE VENNE 
DEVIENT UN 

HOMME D’AFFAIRES

Le moins que l’on puisse dire, 
c’est que les choses vont 
drôlement bien pour 
l’excellent Stéphane Venne.

Stéphane Venne n’est pas 
qu’un excellent composi­
teur, mais de plus en plus il 
devient un homme 
d’affaires. En effet, depuis 
quelques mois sa compagnie 
de disques “Solsept” ne ces- 
se de prendre de 
l’ifhportance, et aux der­
nières nouvelles, il avait 
plusieurs employés qui 
étaient à son service. Il a

maintenant 1 secrétaire, 1 
graphiste, 3 représentants et 
1 employé pour la promo­
tion. Cela veut donc dire, 
que Monsieur Venne a tous 
les talents.

En parlant de ce composi­
teur, disons qu’il travaille 
actuellement au nouveau 
microsillon de la chanteuse 
Emmanuelle.

A cause de sa santé, Yvon Du- 
haime doit suivre une diète 
sévère.

DIABÉTIQUE, 
YVON 

DUHAIME 
EST À 

LA DIÈTE
Même s’il n’a pas perdu 

son sourire, il n’en demeure 
pas moins que Yvon Duhai- 
me connaît certains petits 
problèmes à cause de sa 
santé. En effet, il y a deux 
ans, le couturier de Dodo et 
de Lise Payette était ter­
rassé par une attaque car­
diaque, et voilà que depuis 
qu’il a appris officiellement 
qu’il souffrait du diabète, il 
suit un régime absolument 
draconien. Il ne prend plus 
d’alcool, presque plus de 
pâte, et évidemment pas de 
pain. Le moins que l’on 
puisse dire, c’est que s’il a le 
courage de suivre ce régime 
durant quelques mois, il 
sera méconnaissable. Et il 
faut bien avouer que cela ne 
lui fera pas de tort, au gentil 
couturier.

Actuellement Yvon tra­
vaille à confectionner les 
costumes pour “Un simple 
soldat” que l’on présentera à 
la rentrée à Radio-Canada.

{MU »* *s ' i# if f t v11



VOICI LES 
ROBES "1935 

QUE DENYSE FILIATRAULT 
PORTE À CANNES

Avec sa coiffure et ses robes, nul doute que Denyse sera l’une des élégantes du 
festival.

Depuis quelques jours, la 
comédienne Denyse Filiatrault a 
quitté la métropole, et actuellement 
elle se trouve sur la Côte d’Azur, plus 
précisément à Cannes, où se déroule 
présentement le festival internatio­
nal du cinéma. On sait que le film de 
Gilles Carie “La mort d’un 
bûcheron” représente officiellement 
le Canada dans cette compétition de 
première importance, et que Mada­
me Filiatrault tient dans cette pro­
duction un rôle absolument mer­
veilleux, qui a emballé tous les criti­
ques quand ce long métrage a été 
présenté en première:

—“C’est la première fois que 
j’assiste à un festival du genre, 
nous a expliqué Denyse a la veille 
de nous quitter, et si le film n’avait 
pas été sélectionné je ne me serais 
certainement pas déplacée. Mais 
comme il est en compétition offi­
cielle, disons que ça me fait dou­
blement plaisir de me rendre en 
France. Evidemment, j’ai perdu 
l’âge des illusions, et je ne pars pas 
avec l’idée que je vais gagner quoi 
que ce soit. Je vais assister évi­
demment à la projection, j’ai bien 
l’intention de visionner les films 
les plus intéressants, mais je veux 
en profiter pour me reposer et me 
changer les idées. Cannes, c’est 
merveilleux, et je suis certaine que 
je vais pouvoir profiter au maxi­
mum de ces vacances.

Comme toute vedette qui se res­
pecte, Denyse Filiatrault a voulu 
être l’une des élégantes de cette foire 
du cinéma, et elle a quitté Dorval 
avec plusieurs toilettes originales 
signéefc François Barbeau:

—“La mode actuelle, c’est de se 
vêtir comme on le faisait au cours 
des années 19.‘!5, et en consultant 
“L’Officiel de la mode’’, j’ai 
décidé d’adopter ce “look’’, que je 
trouve très chic. Four confection­

ner mes robes, j’ai retenu les servi­
ces de François Barbeau, un cos­
tumier de théâtre et de cinéma, 
dont la réputation n’est plus â fai­
re, et qui excelle dans ce genre de 
confection. Précisons ici que c’est 
lui qui est responsable des costu­
mes du film “Kamouraska’’, met­
tant en vedette Geneviève Bujold, 
et je suis bien heureuse du travail 
qu’il a fait pour moi. C’est exacte­
ment ce que je désirais. D’ici quel­
ques mois, tous les gens qui se veu­
lent a la page devront adopter le 
style 1935, qui est classique, et tel­
lement joli.’’

Son coiffeur préféré 
l'accompagne

Comme nous l’avions annoncé la 
semaine dernière, Michel Tremblay 
et le metteur en scène André Bras­
sard, les responsables de la pièce 
“Hosanna” présentée actuellement 
au théâtre de “Quat’Sous”, étaient 
sur la même envolée que Denyse, 
mais ces derniers se sont arrêtés à 
Paris où l’auteur des “Belles soeurs” 
possède d’ailleurs un petit apparte­
ment. Le seul qui suivra l’actrice au 
festival, c’est le jeune coiffeur Pierre 
David, 25 ans, du salon “Haute coif­
fure John”, qui est un excellent co­
pain de Denyse:

—“C’est mon coiffeur préféré, 
et je le connais depuis des années, 
nous a expliqué Denyse. Entre 
nous règne une grande amitié, et je 
le considère un peu comme mon 
fils. Il y a quelques semaines, il me 
racontait qu’il aimerait bien se 
rendre au festival pour voir de 
près les “grands’’ du cinéma in­
ternational. C’est alors que je lui 
ai conseillé de venir avec moi. Nul 
doute qu’avec lui, je connaîtrai là- 
bas des moments amusants, car il 
est divertissant au possible.’’

Pierre David n’est pas un inconnu 
dans le milieu artistique puisqu’il

est le coiffeur attitré de Danielle 
Ouimet, Andrée Boucher et de plu­
sieurs autres comédiennes a la 
mode:

—“Denyse c’est une excellente 
camarade, et je suis heureux de 
pouvoir me rendre à Cannes avec 
elle. J’ai déjà séjourné en France, 
mais il s’agira de ma premiere vi­
site au festival. Nul doute qu’avec 
Denyse, je pourrai rencontrer plu­
sieurs personnes intéressantes, et 
j’aurai certainement beaucoup de 
choses a vous raconter à mon re­
tour.’’

Denyse passera une semaine 
chez Tremblay après le festival

Après son séjour à Cannes, qui ne 
passera certainement pas inaperçu, 
notre populaire compatriote en pro­
fitera pour arrêter durant une dizai­
ne de jours à Paris, et elle habitera 
chez son copain Michel Tremblay:

—“Il y a déjà un bon moment 
que je ne suis pas allée en France, 
et Tremblay, Brassard et moi, 
nous allons en profiter pour voir le

plus grand nombre de spectacles 
possible. C’est agréable de pou­
voir se rendre au théâtre dans une 
ville comme Paris. De plus plu­
sieurs personnes doivent certaine­
ment se demander la raison pour 
laquelle Michel Tremblay se rend 
aussi souvent en France. La rai­
son est bien simple: il ne peut écri­
re qu’à Paris. Cela peut vous 
paraître compliqué, mais c’est la 
vérité. Et pour ceux qui veulent 
tout savoir, disons que si j’ai tant 
d’admiration pour Michel, c’est 
parce qu’il a su m’écrire des rôles 
absolument merveilleux dans 
“Demain matin, Montréal 
m’attend’’, et également dans 
“Les belles soeurs’’.

Il ne nous reste plus qu’a souhaiter 
à Denyse Filiatrault qu’elle puisse 
impressionner la critique internatio­
nale avec son rôle dans “La mort 
d’un bûcheron”. Après tout, avec 
son grand talent, tout est certaine­
ment possible.

M.G.

ELLE EMMÈNE SON JEUNE 
COIFFEUR AU FESTIVAL

Une magnifique robe de satin noir, 
très style 1935.

Au moment où notre photographe a 
rencontré Denyse Filiatrault, cette 
dernière était chez François Barbeau, 
où l’on donnait une dernière retouche 
à ses toilettes. Elle porte ici une robe 
de crêpe cassé blanche. A ses cotés 
Pierre David.

ft»*-

Denyse Filiatrault en compagnie du 
jeune coiffeur Pierre David, qui est 
présentement à Cannes avec elle.

Denyse est merveilleusement belle 
dans cette robe de lamé or.
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L’extraordinaire Pauline Julien noun fera certainement hon­
neur à Spa.

PAULINE JULIEN 
VA NOUS REPRÉSENTER 

EN BELGIQUE
La diseuse québécoise de réputation internationale Pau­

line Julien, vient d’ètre choisie pour représenter la radio de 
Radio-Canada, au festival international de la chanson qui 
se déroulera à Spa, les 7,8, 9 et 10 juin prochain en Belgique. 
On sait que ce festival est organisé annuellement avec le 
concours de la Communauté radiophonique des program­
mes de langue française.

Cette année, le festival de Spa fête son 10e anniversaire, 
et pour souligner cet événement, on a décidé de modifier 
quelque peu le déroulement des activités du festival. C’est 
ainsi que contrairement aux autres années, il ne s’agira pas 
uniquement d’un concours, mais plutôt d’un véritable festi­
val, au cours duquel des chanteurs délégués par la France, 
la Suisse, la Belgique et le Canada se produiront.

Plan d'amaigrissement 
Recette à domicile

Il est facile de perdre rapide­
ment, chez soi des livres de 
graisse disgracieuse! Etablissez 
vous-mème ce plan de recette. 
C’est très facile — et c’est peu 
coûteux. Allez simplement chez 
votre pharmacien et demandez 
Naran. Versez ceci dans une 
bouteille d’une chopine et ajou­
tez assez de jus de pample­
mousse pour la remplir. Prenea- 
en deux cuillerées à soupe par 
jour, selon le besoin, et suivez le 
Plan d’amaigrissement Naran.

Si votre premier achat ne vous 
montre pas un moyen simple et 
facile de perdre la graisse 
superflue et ne vous aide pas à

t retrouver la sveltesse de votre 
ligne; si les livres et les pouces 
reduisibles de graisse superflue 
ne disparaissent pas du cou, du 
menton, des bras, de la poitrine, 
de l’abdomen, des hanches, des 
mollets, et des chevilles, retour­
nez simplement le flacon vide 
pour vous faire rembourser. 
Suivez cette méthode facile 
recommandée par les nombreu­
ses personnes qui ont essayé ce 
plan et retrouvez votre ligne. 
Notez comme le gonflement 
disparaîtra mieux. Plus alerte, 
plus active et d’apparence plus 
jeune.

Scat-je donc deàtcKée 
. N À vivre met vie éecde, 

â<iK4 tee jeuieâetHcee 
1 etc letmoun?

Je peux vous répondre clairement à cette question et je vous dirai 
aussi, sans aucune charge, comment procéder pour réaliser vos 
désirs les plus chers.

Pour profiter de cette offre spéciale vous n'avez qu'à me comman­
der Votre Horoscope personnel au prix régulier de $3.00.

Vos qualités et vos faiblesses se dévoileront par l'étude de votre 
Charte-Solaire et ceci me permettra de vous conseiller et vous guider 
vers la réalisation de l'idéal de vos rêves.

T.H.M. 26/5/73

WALTER I. BARTON
C.P. 1182 VILLE ST-LAURENT, PO.

J'intlus $3 00 pour recevoir mon Horoscope Personnel et votre réponse gratuite, à 
lo question qui m’intéresse beaucoup

| NOM: ..............................................................................................................................

Adresse-............................................................................................................................

VILLE:.......................................................................NO TEL...........................................

• Mo dote de naissance: ..................................................................................................

j Célibataire□ Marie# □ Veuve □ Oiv.D Sépare# □ J
i_____________________ ___________________________ --------- 1

LAUTRIC 
prépare un 
"show" 
pour la

Place des Arts
Le sympathique Donald 

Lautrec qui a volontaire­
ment ralenti ses activités 
(professionnelles) au cours 
de la dernière année, vient 
tout juste d’annoncer qu’il 
présenterait un “one man 
show” à la Place des Arts en 
novembre, et que c’est alors 
que le public pourra 
découvrir son nouveau 
“bag”. Actuellement, le 
chanteur, qui file toujours le 
parfait bonheur avec Céline 
Lomez, suit des cours de 
guitare, car il a bien 
l’intention de commencer à 
s’accompagner lui-mème à 
la scène.

Donc au cours des mois 
d’été, il n’est pas question 
que Donald remonte sur les 
planches. Il veut préparer 
avec beaucoup de précision 
cette rentrée qui sera évi­
demment très importante 
pour lui.

Donald Lautrec ne retrouvera 
sur la scène de la Place des 
Arts en novembre.

ASTRO-CLUB

RENCONTRES 
C'EST FACILE 
Â TON CHOIX

Un homme ne doit pas res­
ter seul. Sors de ta solitude. 
Viens rencontrer des femmes 
avec une personnalité du ton- 
nerre. Tout le monde 
t'attend.

ASTRO-CLUB
1700 rueBERRI 

Suite 24 
TEL. 845-9161 

322-0155

Informe-toi en lisant tout sur 
notre club dans le NOUVEAU- 
SAMEDI et ECHOS-VEDETTES.

i

C’est dans ce nouvel édifice que les Messageries Dynamiques 
ont déménagé.

MÉSSMiEHiÉS DTIAMIOÜfS IK

jfeP1*

i

LIS MESSAGERIES DYNAMIQUES 
AMENAGENT

DANS DE NOUVEAUX LOCAUX
Les Messageries Dynamiques, la plus importante entreprise de 

distribution de journaux au Canada, viennent d’aménager dans de 
nouveaux locaux situés au 775, boulevard Lebeau, Ville St-Lau- 
rent 379. Le nouveau numéro de téléphone est 332-0680. Devant 
l’expansion des Messageries, les anciens locaux de la rue Jeanne- 
Mance étaient devenus trop étroits. Les Messageries Dynamiques 
distribuent un nombre incalculable de journaux, revues, 
périodiques et livres à chaque semaine.

Au moment de prendre possession des nouveaux locaux, quel­
ques petits travaux de finition restaient à compléter.

* i

BERNARD DERÔMI 
PROLONGE

SON VOYAGE DE NOCES 
D'UNE SEMAINE

Dans notre édi­
tion de la semaine 
dernière on men­
tionnait que Ber­
nard Derôme serait 
de retour au Télé- 
Journal le 14 mai, 
après une lune de 
miel de deux se­
maines au Portu­
gal. Les admiratri­
ces du sympathi­
que annonceur ont 
donc été étonnées 
lundi dernier de 
réaliser que Ber­
nard n’était pas à 
son poste, contrai­
rement à ce qui 
avait été annoncé.
Après avoir com­
muniqué avec le 
service des annon­
ceurs de Radio-Ca­
nada, on devait ap­
prendre que la ve­
dette du “Télé- 
Journal” avait 
décidé de prolonger 
son voyage de noces 
d’une semaine, ce 
qui était bien son 
droit.

-, 5
i mm

m •

Bernard Derôme a été tellement em­
ballé par le Portugal, qu ’il a décidé de 
prolonger ses vacances d’une semaine.

*•#*«■*• .jj.’



Dans la presse spécialisée/ 
on ne parle que très rare­
ment des Georges Dor, et 
c’est bien dommage, si on 
songe qu’ils forment l’un des 
couples les plus unis de la 
colonie artistique, et que 
l’auteur de “La Manie’’ est 
l’un des chansonniers les 
plus doués du Canada 
français:

—“Régulièrement on 
parle des gens qui ont des 
histoires, de préciser 
Georges, et comme il ne se 
passe rien de bien sensa­
tionnel chez nous, on est 
porté à nous oublier assez 
souvent. Le 4 juin pro­
chain, nous fêterons notre 
17e anniversaire de maria­
ge, et entre ma femme et 
moi, c’est toujours une en­
tente très cordiale. Certes 
nous avons connu des peti­
tes périodes plutôt tumul­
tueuses, mais jamais nous 
n’avons songé a la 
séparation ou au divorce. 
De toute manière, je ne 
crois pas à la séparation, 
car ce n’est pas une solu­
tion. 11 est toujours assez 
difficile de vivre avec soi- 
mème.’’

La première fois que 
Georges fit la connaissance 
de Margot Jacob, c’était au 
stade de baseball de Drum- 
mondville:

— “J’habitais cette 
ville, de nous expliquer le 
chansonnier, et Margot 
était en visite chez sa 
soeur. Lors de ce premier 
tète à tète, il n’a pas été 
question de coup de foudre 
entre nous, mais pour être 
honnête, disons que j’ai eu 
ce que l’on appelle au­
jourd’hui le “kick”. Lors 
de cette première rencon­
tre, je n’étais âgé que de 20 
ans. Au cours des jours qui 
suivirent ce fameux soir, 
Margot et moi nous nous 
sommes revus, mais il 
n’était pas question de ro­
mance sérieuse a cette 
époque. Je me trouvais 
beaucoup trop jeune pour 
“m’embarquer”.

Une séparation 
de quatre ans

l n mois après avoir fait la 
connaissance, les deux tour­
tereaux devaient se quitter 
pour une période de quatre 
ans:

V

c

DÉJÀ 17 ANS 
DE MARIAGE!

V

IL v/r

PÜ

Le mois prochain Georges Dor et son épouse Margot fêteront 
leur I le anniversaire de mariage.

^GEORGES
DOR

ge, c’était une véritable 
aventure, car nous 
n’avions pas tellement 
d’économies. Cependant a 
20 ans, on peut tout se per­
mettre. Notre voyage de 
noces n’a vraiment rien eu 
d’exceptionnel, puisque 
nous sommes partis tous 
les deux au volant de ma 
petite “Austin”, et finale­
ment nous nous sommes 
retrouvés chez des amis a 
Ottawa. Meme s’il 
s’agissait d’un voyage 
bien ordinaire, je crois que 
nous ne pourrons jamais 
l’oublier. Puis quelques 
mois plus tard, 
j’apprenais que ma femme 
était enceinte, et avec ma 
sensibilité, j’ai été ému 
jusqu’aux larmes . . .”

Aujourd’hui, les Georges 
Dor sont les heureux parents 
de quatre enfants mer­
veilleux qui sont d’ailleurs 
leur fierté. Ds se nomment 
René, 16 ans, Fabienne 14 
ans, Patrice 10 ans et Em­
manuel le bébé, qui vient 
tout juste de fêter ses 6 ans:

—“Mon plus beau sou­
venir, nous a expliqué le 
chansonnier, c’est quand

rce petit être chez moi, j’ai 
compris que je ne pouvais 
plus reculer, que j’étais 
maintenant rendu au mi­
lieu de ma vie, et que je ne 
pouvais plus revenir en ar­
riéré. Par la suite, j’ai été 
touché a chaque fois que 
ma femme accouchait. 
Tous les deux, nous ai­
mons tellement les en­
fants.”

On o cru que 
Emmanuel était

épileptique
Il y a quatre ans, Margot 

et Georges ont traversé une 
grande épreuve, car leur pe­
tit Emmanuel, qui n’était 
âgé que de deux ans à 
l’époque est soudainement 
tombé très malade. “Il fai­
sait continuellement des 
crises, et durant plusieurs 
semaines, on a du 
(’hospitaliser au “Chil­
dren’s hospital”. A un cer­
tain moment, on a cru qu’il 
était épileptique, et cela a 
été terrible pour nous. 
Heureusement apres avoir 
été soigné régulièrement il 
a retrouvé la santé, et au­
jourd’hui, même s’il est 
plus fragile que les autres, 
il peut poursuivre ses étu­
des d’une façon tout à fait 
normale. 11 est même plus 
intelligent que la moyenne 
des jeunes de son âge. 
C’est ce que l’on peut ap­
peler un petit bonhomme 
très doué.”

Quand on demande a 
Georges Dor, comment il a 
pu réussir son mariage, alors 
que l’on ne parle actuelle­
ment que de divorces et de 
séparations, il nous répond :

—“C’est un vrai coup de 
dé, nous déclare-t-il, et il 
n’y a pas vraiment de re­
cette que l’on peut donner. 
C’est une chance que tous

“J’AI RENCONTRÉ MARGOT ? STADE» BASEBALL
—“Au cours de cette 

longue séparation, nous 
n’avons pas cessé de cor­
respondre, de nous expli­
quer Georges, et nous 
avions parfois

LA MALADIE DE NOTRE 
FILS FUT NOTRE PLUS 
GRANDE ÉPREUVE

La petite famille Dor est magnifique. Cela nous fait bien plai­
sir que de vous présenter une famille unie et heureuse.

l’impression de nous con­
naître vraiment, alors que 
dans le fond nous n’avions 
passé que quelques soirées 
ensemble. Puis quatre ans 
plus tard, alors que j’étais 
annonceur au poste CHLT 
de Sherbrooke, elle com­
munique avec moi, pour 
m’inviter dans un diner 
chez ses parents. A partir 
de ce moment nous avons 
réalisé tous les deux que 
nous étions vraiment faits 
l’un pour l’autre, et il ne 
pouvait plus être question 
de nous séparer sous aucu­
ne considération. Moi, qui 
étais avant tout un 
bohème, j’en étais même 
rendu, pour la première 
fois de toute ma vie, à faire 
des projets d’avenir. 
C’était merveilleux, car je 
venais de rencontrer le 
grand amour pour la pre­
mière fois.”

Six mois après ce fameux 
diner chez les parents de 
Margot, Georges Dor épou­
sait sa bien-aimée dans la 
métropole à l’église St-Jean 
de la Croix:

—“Pour nous le maria-

j ai ramene mon premier 
enfant a la maison avec 
mon épouse. Quand j’ai vu

devraient avoir, mais cer­
tains sont moins choyés 
que d’autres.” M.G.

10 LEÇONS EN TECHNIQUE SEXUELLE
RECOMMANDÉ PAR LES MÉDECINS 

CONSEILLERS MATRIMONIAUX ET LES PROFESSEURS
Enfin sur le marche! Nouveau 
livre medical, recommande par 
les docteurs et conseillers ma 
trimoniaux. Revele chaque 
mouvement pour atteindre la 
plus voluptueuse satisfaction 
sexuelle dans ce que l'amour a 
de meilleur Bouquin sans égal 
De|a 600,000 copies vendues 
Contient 80 illustrations 
révélatrices. SPECIAL: Gratuit 
pour un temps limite "Docu­
ment de 130 illustrations 
représentant les principales 
phases des activités sexuelles". 
Seulement $2.00

T * M. 26/5/73
LE COIN DES LIVRES CHOISIS 
41 7 ST-PIERRE, R 811
MONTREAL 125, QUEBEC
Ci-indus $2.00. Exp«diez-moi 10 LEÇONS EN TECHNIQUE SE­
XUELLE" «t GRATUITEMENT "Le Document d« 130 activités sexuel­
les" frais de poste payes dans un emballage ordinaire. J'ai plus de 
21 ans.
NOM............................

(lETTRCSMOOlEES
ADRESSE ....................

VILLE ZONE .............PROVINCE
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Michèle Richard et son fiançé Alfredo ont suivi les conseils de M. Pierre 
Labossière, co-proprietaire de chez Bourgetel, dans le choix de leur menu.

UN TAS DE VEDETTES 
n REÇUES AU CHAMPAGNE!

u
n
Ufl

m

Jacques Boulanger et Nicole Nevers ont 
dégusté un repas gastronomique lors de 
l’inauguration de la salle “Tiffany”, un des 
plus chics restaurants à Montréal.

Les propriétaires du Bourgetel re­
cevaient lundi soir dernier quelques 
artistes bien connus et les membres 
de la presse à un souper pour mar­
quer l’ouverture de leur salle à man­
ger “Tiffany” dans un tout nouveau 
décor. La décoration de cette ma­
gnifique salle est l'oeuvre de M. Ma­
rio Poudrette, un des propriétaires 
de l’établissement. Le Tout- 
Montréal est invité à se rendre à la 
salle “Tiffany” et à y déguster un re­
pas gastronomique dans une atmos­
phère de joie en compagnie du pia­
niste Norman Zugas. Chez les artis­
tes, on remarquait Michèle Richard 
et Alfredo, Renée Martel et Jean- 
Guy Chapados. André Robert, Tex 
Lecor, Jacques Boulanger et Nicole 
Nevers, et on en passe! Tout ce beau 
monde a sablé le champagne et 
mangé comme des rois!

y

zrz:

Le comédien Maurice 
Beaupré est heureux actuelle­
ment car il vient de renouveler 
son contrat pour être en vedet­
te la saison prochaine dans 
“Les forges de St-Maurice”. 
M onsieur Beaupré a également 
tenu à nous préciser qu’il ve­
nait de tourner plusieurs com­
merciaux dans le but de mous­
ser la publicité de la Radio 
d’Etat. Dans ces courts 
métrages. Maurice Beaupré 
aura la chance d’avoir comme 
partenaire nulle autre que Ju­
dith Ouimet, la soeur de la bel­
le Danielle, qui deviendra pour 
l’occasion sa petite fille. Pour Maurice Beaupré, ce n’est 

pas encore le temps de se reposer.

MAURICE BEAUPRÉ TOURNE 
AVEC JUDITH OUIMET

Pour Doris Lussier, c’est 
une rentrée importante à Télé-Métropole.

ttUlMÜl
«tel M/J

RENTRÉE
DE

DORIS 
LUSSIER 

AU 10

Au cours des dernières années, 
on a surtout vu Doris Lussier au pe­
tit écran avec son personnage du 
Père Gédéon, mais à compter du 
mois prochain, on pourra retrouver 
son vrai visage toutes les semaines 
à l’écran de Télé-Métropole, alors 
qu’il deviendra l’animateur

régulier d’un “quizz” qui aura pour 
titre “On est comme on nait’’. Le 
premier enregistrement de cette 
série aura lieu te 23 mai, et c’est à 
Hervé Brousseau que l’on a confié 
la réalisation de cette émission. 
Pour Doris Lussier, c’est évidem­
ment une excellente nouvelle.

y;

Pour la première fois rémission "APPELEZ MO! USE" 
sera consacrée entièrement à un artiste

Jean-Pierre Ferland /

VENDREDI
A ne pas manquer JEAN-PIERRE FERLAND

"LES VIERGES DU QUÉBEC"

♦ AMMMMMMMMMMMMMHMMMMMMMMf-

* LES 10 FEMMES DE *
* L’ANNÉE AU QUÉBEC *
^ Quelques heures avant le Gala des Prix Orange et Ci-^ 
^tron, se déroulait au Salon de la Femme, le dévoilement des^ 
)+noms des 10 femmes de l’année au Québec. Dominique Mi- 4“ 
^.chel et Jacques Normand animaient cette soirée organisée 4- 

par Jacqueline Vézina. Un jury a choisi mesdames Antonine ^ 
TMaillet, Viola Léger, Colette Boky, Jeanne Sauvé, Marie-^ 
^Claire Blais, Andrée Lachapelle, Aline Desjardins, Marielle^ 
^Fleury, Thérèse Gouin-Décary et Madeleine St-Jacques. ^
♦ Un prix spécial du jury a été décerné à madame Sarah Fis- ♦ 
j^-her et un autre à soeur Thérèse Trottier de l’Hôtel-Dieu ♦
j^.pour la poursuite de l’oeuvre de Jeanne-Mance.

^ Gérard Poirier et Jean-Paul Dugas suivent l’honorable Jean- ^
♦ ne Sauvé qui s’apprête à monter sur le podium. ♦
♦ * 
¥¥¥¥¥•*¥¥¥ *****-*-*********
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V VOUS OFFRE

LES MEILLEURES PEINTURES
AUX MEILLEURS PRIX

VENEZ EN FOULE... VENEZ ÉCONOMISER!
SPÉCIAL SPECIAL

r
SPECIAL

CHINA WHITE
EMAIL PORCELAINE

173S il y KEM l-COUCHE
BLANC D'EXTERIEUR

15’5 ïïy SEMI-LUSTRE
DE GLIDDEN

NET 0.33
0 gal

CHINA WHITE
SUPER-BLANC LUSTRE 15sc il i? KEM-GLO

EMAIL SEMI-LUSTRE
1588 1H8 LATEX SATIN

DE GLIDDEN
NET 0.33

0 gal.

CHINA WHITE
COUCHE DE FOND

1185 Q.9S
ü in.

KEM GLO VELVET
FINI LUXUEUX

15s" 1H? SUPER-KEM-TONE
POUR PLAFONDS

1 ■ ... |
12-38 0.95

0 ga!

EMAIL
FINI EGGSHELL, NOUVEAU

14 60 0.95
0 gai.

_ _ _ SUPER KEM-TONE
POUR MURS

12 35 8-y
i 1SEMI-LUSTRE

SHERWIN-WILLIAM
NET K . 89

J gal.

f HÉÉimm 1 LATEX 444
SPECIAL 4 • yJ -i ^

mi»ÊÊ
NET

SEMI-LUSTRE
PREMIERE QUALITÉ

PRIX
TV.

0.33
0 gai.

* !tspi*iLaa«w r SEMI LUSTRE
444 SPECIAL

NET C .99
Ü gal.

EMAIL
PORCELAINE NO: 538

16 80 0.95
w gal.

\ LATEX BLANC
EXTERIEUR

NET C.99
J gal.

SICOVEL
SEMI-LUSTRE DE SICO

13 104,î t ;P BLANC EXTERIEUR
A L'HUILE

NET
C .99
Ü gal.

SICO-SATIN
EN SPÉCIAL

1185 8 • y i <4^% SEMI-LUSTRE
BANDE ROUGE

SPEC. 4-y
LUX-OPAC
ÉMAIL PORCELAINE 16-25 io-y \% URETHANE

FINI PLASTIC POUR PLANCHER
BRILLANT OU SATIN

1538 Q. 9 5
J gal.

C.V. SEMI-LUSTRE
SUPERBE-BLANC

NOTRE
PRIX

0.33
0 gai.

l s^Ml-lUSTRE ALKYO^ J
^ Al KVD SEMI-GtOS? S( >/

COUCHE DE FOND
SHERWIN-WILLIAM

NET C.35
J gal.

SEMI-LUSTRE NOTRE 0.33 OZ /ON Fl. I454 L ENSEMBLE 71/r,
DE ROULEAUX 1 l/z Kin 1.19

DE PITTSBURGH 66-90 PRIX 0 gal.
Nt l 1

SEMI-LUSTRE
DE PITTSBURGH H66-109

NOTRE
PRIX

C.95
J gal.

KEM-NAMEL
LATEX EMAIL SEMI-LUSTRE
LE MEILLEUR AU CANADA

14-00 1H8 SEMI-LUSTRE vu
SUPER-99

1235 0.33
0 gal.

LATEX SEMI-LUSTRE
FACILE A APPLIQUER

NOTRE
PRIX

7.95
I gal.

EMAIL PORCELAINE
SHERWIN-

1688 il y EMAIL PORCELAINE
SUPER-99 V500

15-’5 0.950 gal.

PINCEAUX 2” NET 98e EMAIL
SUPER-BLANC SWP

NOTRE
PRIX

7.95
I gal.

COUCHE DE FOND
POUR GYPROC

g.00 C.95Ü gal

SEMI-LUSTRE
DE CHATEAU

NOTRE
PRIX 6 • y REDWOOD

NET C.99
J gal.

EMAIL A PLANCHER
GRIS

J .95 C.99
U gal.

h «41 i i

TAPISSERIE - MURALES - WALTEX - VINYLE FLECTO

CHARLEMAGNE ROBERT
1477 boul. 

SI-JEAN-

Pointe aux Trembles

645 1754

M A

F ^

5906 bout. 
MONK

Ville Emard

7676541 w\

3901
GERIRUDE

Verdun

761 3676 r ^

8862
HOCHELAGA

Tetreaultville

353 0710

A Æ 933 est, 
ST-ZOTIQUE

Montréal

277 8430 F ^

1439 boul 
SHEVCHENKO

Ville Lasalle

3654110
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allô..allô EMMANUELLE:

t r
PIERRE DAGENAIS: "j attends une

IMPORTANTE RÉPONSE DE RADIO-CANADA
Il y a longtemps que l’on n’a pas entendu parler de vous M. Da- 

genais.
—“Dernièrement, on a présente ma pièce “Papa’’ dans le ca­

dre des “Beaux dimanches”, et la critique a ete très bonne. Ac­
tuellement, je suis un peu nerveux, car j’attends d’ici quelques 
jours une réponse de Radio-Canada, à savoir si je vais enfin ob­
tenir ma série la saison prochaine. Il s’agirait d’une émission 
dramatique de .‘10 minutes, que l’on verrait à chaque semaine, 
mais qui aurait une intrigue differente à chaque fois, avec des 

, personnages qui ne seraient absolument pas semblables. C’est 
une formule qui a beaucoup de vogue aux Etats-Unis.”

—Donc, pas question de vacances pour le moment...?
—“Si la réponse est affirmative, nous devons nous mettre 

immédiatement au boulot, car je n’ai pas encore terminé la 
sérié, et si tout se déroulé comme prévu, les enregistrements 
débuteront au debut du mois d’août.”

C’est maintenant la période 
de l’attente pour Pierre Da- 
genais.

CACT ANNE LETOURNEAI/.'J'AUDITIONNE 
DES JEUNES TALENTS POUR LE CANAL 2”

—Comment se porte l’école. Madame Letourneau . . .7
—“Merveilleusement bien, et je suis toujours très fière de mes 

élèves, qui ne cessent de me faire honneur. Celle dont on parle 
beaucoup actuellement, c’est de la petite Ginette Rivest, l’une 
des finalistes au titre de “Mlle Québec”. C’est une jolie fille qui 
a beaucoup de talent. Cependant, je tiens à préciser que durant 
tout le mois de juillet, l’école sera fermée, et je me reposerai à 
Pile d’Orléans avec mes enfants. Ces vacances, j’ai vraiment 
hâte qu’elles arrivent, car je suis actuellement bien fatiguée.”

—“Est-ce que vous avez d’autres occupations. ..?”
—“La semaine dernière, j’ai passé deux jours à Radio-Cana­

da à auditionner des jeunes talents. J’étais heureuse, car enfin, 
on revient à la belle chanson, ce qui ne peut que nous faire plai­
sir. Cela m’encourage, quand je vois tous ces jeunes qui 
débutent dans le métier et qui ont tellement de talent. Avec moi 
sur le jury, on retrouvait Jacques Blanchet et Guy Bélanger.”

Pour les auditions de Radio- 
Canada, Gaetane Letourneau 
est devenue juge.

Emmanuelle est une jeune 
chanteuse dont on ne cesse de 
retenir les services.

—La carrière va a votre 
goût chère Emmanuelle

?
— “ Mer vei lieu se ment 

bien, et je ne cesse de tra­
vailler au Québec et égale­
ment à travers le Canada.

"JE VAIS 
REPRÉSENTER 

LE CANADA À SPA"
La semaine dernière, 
j’avais egalement la sur­
prise d’apprendre que 
c’est moi qui représente­
rai le Canada au concours 
international de Spa en 
Belgique, et c’est un hon­
neur pour moi. De plus, je 
serai de la distribution de 
“show” commandité par 
Chrysler et qui sera 
présenté dans toutes les 
principales villesdu Cana­
da .. .

Vous ne prenez donc 
pas le temps de vous reposer

—“Présentement, je ne 
pense qu’à travailler, et 
c’est bien normal, si on» 
songequ’il y a tellement de 
chanteuses qui sont en 
chômage le plus total.”

FRANCE CASTEL
"MON MÉDECIN M'A 
CONSEILLÉ DE PARTIR 
IMMÉDIATEMENT POUR 
LA FLORIDE"

—Beaucoup de travail, jolie 
France Castel. ..?

—“Au moment où je vous 
parle, je suis terrassée par un 
mal de gorge épouvantable, et 
c’est pour cette raison que 
mon médecin m’a conseillé 
de partir immédiatement 
pour Miami. J’ai été forcée 
d’annuler l’émission “Bou- 
bou’’ de me* me que 
l’enregistrement de deux 
commerciaux. De plus, je n’ai 
même pas pu terminer un en­
gagement dans une boite à 
chansons de l’ouest de la 
métropole. C’est la première 
fois que cela se produit chez 
moi, car habituellement, j’ai 
une santé de fer...”

Il était grandement temps 
que France Castel se décide a 
partir en vacances.

—Est-ce que vous emmenez 
vos enfants avec vous...?

“—Pas question, je pars 
avec ma camarade Andrée 
Boucher, et mes enfants de­
meureront à l’appartement 
de l’Ile des Soeurs avec leur 
gouvernante. Ils sont heu­
reux avec elle, et pour moi, il 
s’agira donc d’un repos plus 
que complet. Je suis “au 
boutte” de la corde. ..”

/jjt
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BÉTONEL
SEMI LUSTRE COUCHE DE FOND
SUPER BLANC POUR EMAIL

Prix suggéré: $8.60 Prix suggéré $7.50

POUR SPECIAL

EMAIL PORCELAINE LATEX
ULTRA BLANC FINI MAT

NE JAUNIT PAS LAVABLE

Prix suggéré $14.25 Prix suggéré $7.50

SPECIAL SPECIAL

EMAIL MAT BETHOTHANE
LAVAGE FACILE Vernis plastique clair

ULTtA BLANC OU COUUUES Très résistant

Prix suggéré $10.25 Prix suggéré $14.95

SPECIAL SPECIAL ^ 95.

Cartes de couleurs expédiées sur demande

DIRECTEMENT DU 
MANUFACTURIER

LIVRAISON 
CRATUire

• Peinture
• Vernis
• Revêtements 

spécialisés

CENTRE DE PEINTURES CENTRE DE PEINTURES CENTRE DE PEINTURES YVES CADIEUX ENRG. LESCO BID.
GASCON ST EUSTACHE HUBERDEÂUENRG. SPÉCIAUTÉ LTÉE

197 CHEMINGASCON 
TERREBONNE

492 GRANDECOTE 
ST-EUSTACHE

RUE ST-JOSEPH 
HUBERDEAU

42 CHEMIN LAROCQUE 
VALLEYRELD 

373-6313

290 RUE PALACE 
OTTAWA

477-0279 473-1471 687-3257 745-9471
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Jacques Faut eux passera deux mois à 
ne rien faire, à vivre au jour le jour, à 
prendre la vie du bon côté.

JACQUES FAUTEUX: 
REPOS, REPOS, REPOS

Cette année 
je ne ressens 
pas le besoin de 
voyager. Je 
vais passer 
deux mois à ne 
rien faire.
Peut-être quel­
ques commer­
ciaux, mais ce 
sera tout. Je 
vais me rendre régulièrement 
dans les Laurentides pour y 
passer quelques jours a la fois. 
Je me prépare a emmagasiner 
pas mal de sommeil. J’irai 
peut-être faire un petit tour 
dans la région de Rimouski. 
Durant ces deux mois je vais 
vivre au jour le jour, sans rien 
preparer a l’avance. Peut-être 
que le goût d'aller dans un au­
tre pays me prendra. Alors, je 
partirai. Cette façon de décider 
a la derniere minute me laisse­
ra entière liberté. Une chose 
est certaine ce­
pendant: je ne 
travaillerai 
pas. Je vais re- 
garder les 
journées pas­
ser et me con­
tenterai de per­
dre mon temps 
d’une façon in­
telligente, si 
possible...”

LISE PAYETTE: 
JOURNALISME 

ET VOYAGE

Les Quatre animateurs 
de nos deux talk-shaw na­
tionaux voient arriver la 
saison estivale avec plaisir. 
Eux dont le métier est de 
causer pendant neuf mois 
de l’année envisagent un 
été tranquille, presque si­
lencieux. Ds en profiteront 
pour refaire le plein et se 
préparer adéquatement 
pour septembre. Voici 
leurs projets pour cette 
période de farniente.

Dominique 
Michel ne se re­
posera pas telle- 
ment cet été. 
Ellecomptepren- 
dre trois se­
maines de va­
cances environ, 
soit une en juin, 
une en juillet et 
l’autre en octo­

bre. Elle ignore où elle ira pen­
dant ces trois semaines mais une 
chose est certaine: elle voyagera. 
Le 14 juin elle ira à Paris pour la 
première de “J’ai mon voyage’’. 
Vendredi dernier elle s’envolait 
pour Cannes, par affaires. Elle 
tournera deux longs-métrages 
durant l’été et elle attend son re­
tour de Cannes pour donner plus 
de détails sur ces productions. Le 
16 mai, “J’ai mon Voyage” a été 
présenté hors-concours à Can­
nes. Dominioue est donc arrivée 
dans la ville méditérranéenne 

dans la même 
semaine où son 
dernier film a 
été projeté.

G»
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Dominique Michel devra séparer ses 
vacances puisqu’elle tournera deux 
films durant l’été.

DODO: CINEMA 
ET TROIS VOYAGES

REALGIGUERE: 
LES AFFAIRES

y

En plus de ses vacances sur la Côte d’Azur, 
Lise Payette signera une chronique sporti­
ve dans un nouveau magazine.

Comme nous le mentionnons 
la semaine dernière, Lise Payette 
passera le mois de juillet à Men­
ton sur la Cote d’Azur. “Il y a un 
festival de musique fantasti­
que à Menton. J’y ai assisté 
par le passé et je ne veux pas le 
rater cette année. Ca se déroule 
à l’extérieur, sous le magnifi­
que ciel de Provence. J’aime 
beaucoup le rosé et ceux de 
Provence sont parmi les 
meilleurs au monde.’’

Lise Payette collaborera au 
mensuel “Nous” dirigé par René 
Homier-Roy. Elle y signera une 
chronique sur les sports ... Et ce 
sera sérieux. “Bien sûr que ma 
chronique sera sérieuse. Le 
sport c’est sérieux n’est-ce pas. 
Je vais commenter la scène 
sortive.” Comme vous le voyez, 
l’été de madame Payette ne sera 
pas très chargé. Elle en profitera 
pour lire le plus d’ouvrages possi­
ble, le temps lui ayant manqué 
durant l’hiver pour assouvir sa 
soif de lecture.

"V’
' -«
-- v,

Réal Giguère prendra 
quelques semaines de va­
cances cet été. Il ignore ce 
qu’il fera pendant ce temps. 
Il n’a pas encore arrêté son 
choix. La saison estivale 
pour Réal Giguère sera sur­
tout employée à coordonner 
la bonne marche de ses affai­
res dont le projet Carrefour 
Montréal est la pierre angu­
laire. Dernièrement, Réal 
manifestait l’intention de se 
retirer de la scène artistique 
pour quelques années. Il 
songera à son avenir pen­
dant les mois qui viennent. 
En fait, il s’agit pour lui de 
choisir ce qu’il préfère: le 
show-business ou les affai­
res. Remportant autant de 
succès dans ces deux domai­
nes, la décision ne devrait 
pas être facile.

■

cl 42?

Réal Giguère décidera au 
l’orientation de sa carrière.
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RADIO-CANADA TOURNE LA

C’est ainsi que la jeep devant faire partie de la pièce a fait son 
entrée sur la rue Olivier Robert.

Depuis quelques semaines, le service des variétés de Ra­
dio-Canada prépare une nouvelle version de “Un Simple 
Soldat” de Marcel Dubé. Cette pièce comprend plusieurs 
scènes tournées à l’extérieur. Elles l’ont été au Parc Lafon­
taine et sur la rue Olivier Robert dans l’est de la métropole. 
L’équipe de Télé-Radiomonde y était.

La pièce “Un Simple Soldat” de Marcel Dubé traite 
d’un drame très caractéristique de l’homme québécois: 
l’impuissance. On y voit toute son incapacité à se défendre, 
à se battre, son manque de force qui l’amène à s’avouer 
vaincu. Cette impuissance se manifeste à travers les person­
nages de la famille Latour: Joseph, Armand, Marguerite, 
Fleurette. Edouard et Bertha. Marcel Dubé décrit dans cet­
te pièce notre réalité. Tour à tour, les personnages de la fa­
mille Latour se succèdent tous aussi impuissants les uns que 
les autres. Ils ne possèdent pas leur langue, ils recherchent 
leur identité. De la première version à sa dernière version, la 
pièce “Un Simple Soldat” reste toujours aussi actuelle, 
aussi près de nous. Marcel Dubé s’engage à nous montrer

Jean Perrault incarne le personnage central de la pièce, celui de Joseph, le sim­
ple soldat.

“UN SIMPLE SOLDAT”/) if

L’action de la pièce de Dubé se situe du mois de mai 1945 à l’été 
1952. C’est-à-dire les sept années qui séparent la fin de la deu­
xième guerre mondiale de la guerre de Corée. Cette magnifique 
Cadillac de l’époque a servi lors du dernier tournage.

/

*•

lisp» ■ >

Dans le passé, c’était Ovila Légaré qui 
jouait Edouard. Pour cette nouvelle 
version Yves Létoumeau le remplace 
avec beaucoup de talent.

UN SIMPLE SOLDAT a été adapté 
pour la scène et créé le 31 mai 1958 au 
Théâtre de la Comédie-Canadienne. Ici, 
Emile conte fleurette à Fleurette.

Profitant de quelques minutes de répit, Jean Perrault 
s'improvise diseur de bonne aventure.

Une autre scène de nuit sur la rue Olivier Robert. La jeep est stationnée le long du 
trottoir et la foule est maintenue suri ’autre côté de la rue.

MMItMttttMMM ' » M ♦ * Wt VlliJl.OJ » * t.4 4 * A «4 4 4 6 144 • • â 4 « t * l à t » t



la nouvelle version de

On a tourné des extérieurs, la nuit, au Parc Lafontaine prés de l’étang. Plu­
sieurs passants se sont arrêtés pour voir ce qui se passait.

m EXCLUSIF !

EN PLEIN COEUR DE MONTRÉAL

Une calèche a même été nécessaire pour le tournage. Le cheval 
a été recouvert d’une toile quand la pluie s’est mise à tomber.

toutes les facettes de notre impuissance, de notre être humi­
lié, dépossédé. Dubé disait dans un de ses poèmes:

J’écris pour que l’on parle 
sans détour

Des années de noirceur et 
de génuflexion

Pour reviser nos défaites 
et nos humiliations

Pour soupeser la haine 
et le mépris

Pour nous délivrer de l’épaisse nuit 
Pour épouser la clarté du jour. ( 1 )

( 1 ) Marcel Dubé, Textes et Documents

Cette jeep de collection, brillante com­
me un sou neuf, a suscité autant 
d’admiration de la part des comédiens 
que des badauds.

Louise Gamache, Fleurette, et son 
fiancé jasent au pied de l’escalier com­
me cela se faisait souvent au début des 
années ’50.

«mwo-can

f

Robert Rivard-joue le personnage d’Emile comme il le faisait 
d’ailleurs lors de la création d’UN SIMPLE SOLDA T pour la 
télévision en décembre 1957. Yves Létourneau incarne 
Edouard.

’> < T c ~ - ..... s-
Ces scènes filmées dans les rues de la métropole demandent beaucoup 
d’organisation de la part des responsables, la foule désirant voir de près le travail 
des comédiens. 

OUFIRI
Pour obtenir
une belle poitrine

l'esthetique des seins peut se transformer a tout 
âge ( plus rapidement lorsqu'on est jeune).

Ne tardez pas a faire les soins appropries a votre 
cas.

Apres une semaine de traitement Oufiri, les pro­
grès sont déjà contrôlables avec la méthode décrite 
dans la documentation qui l'accompagne; ils vous sti­
muleront pour parfaire les résultats acquis.
Pour de plus amples renseignements, écrire à Casier Postal 
9772, Québec 10, Québec.

EN VENTE DANS LES PHARMACIES ET LES MAGASINS A RAYONS
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Derrière 
les Caméras

avec Hubert Bonnet, photographe

MINUTE 
PAPILLON
Henri Charrière, le célèbre 
Papillon, ex-bagnard devenu 
écrivain vedette partout dans 
le monde, présentait son der­
nier “roman” intitule BAN­
CO lors de son dernier passa­
ge à Montréal. Sur la photo, 
vous apercevez Michel Gau­
mont, régisseur de l’émission 
“APPELEZ MOI LISE”, se 
faisant dédicacer un exem­
plaire de Papillon par M. Pa­
pillon lui-mème. Un souvenir 
pour la postérité.

BRAVO MON P’TIT!
Quand le p’tit Simard a ren­
contré le grand Pilon dans la 
salle de maquillage de Télé- 
Métropole, il s’est empressé 
d’engager la parole avec l’un 
de ses comédiens préférés. 
Les mains se sont serrées et 
Donald Pilon a félicité René 
Simard pour le succès de sa 
campagne publicitaire sur les 
pouddings et pour son cinq 
cent millième disque vendu.

DODO...
OLE!

Deux des toreadors qui don­
naient leur spectacle en fin de 
semaine derniere au Forum 
de Montréal étaient fiers de 
poser avec Dominique Michel 
dans les coulisses “d‘Altitude 
755”. Ces messieurs du Por­
tugal avaient revêtu leurs 
plus beaux habits et devant 
Dodo, leurs yeux brillaient 
autant que leurs paillettes.

CLAUDE JASMIN 
A TREMBLÉ...

Claude Jasmin a tremblé quand il a été mis en présence de Mi­
chel Tremblay et de Rod Tremblay. Cela se passait quelques mi­
nutes avant l’enregistrement de “MADAME EST SERVIE” 
que Jasmin co-animait cette semaine-là. Tremblay Michel et 
Jasmin discutaient naturellement de théâtre. On a parlé aussi 
du film que Michel Tremblay réalisera: “IL ETAIT UNE FOIS 
DANS L’EST.”

ON S'AMUSE AU CANAL 10...
Lorsque Goscinny a été invité 

à l'émission “Altitude 755”, il 

a dessiné son personnage le 

plus célèbre, le blond guerrier 

Astérix. Après l’émission. 

Dodo est venue pour prendre 

le dessin et elle s’est aperçue 

qu’il était disparu. Pas très 

contente, elle s’est mise à sa 

recherche et c’est finalement 

derrière un décor qu’elle l’a 

trouvé. Un technicien l’y 

avait déposé dans l’espoir de 

le conserver en sou venir.

du 21 MAI au 3 JUIN

SYMPHORIIN
Texte de Marcel Gamache

AVEC
GEORGIS CARRER! 
YOLANDE CIRCE 
LOUISE RÉMY 
JULIETTE HUOT 
JANINE SUTTO 
SUZANNE LANGLOIS

DENIS DROUIN 
ROBERT DESROCHES 
GILLES LATULIPPE 
PAUL BERVAL 
DENISE ANDRIEUX

Théâtre des VARIETES
4530 Avenue Papineau, Montréal 177

DE LA MANIC AU 
CONFESSIONNAL.

Richard Huet can­
nait beaucoup de 
succès en chantant 
de la Manie à la 
Baie James . . . Léo 
Rivet de même en 
personnifiant un 
curé dans le cadre 
de l’émission 
“CLAUDE BLAN­
CHARD”. Et, entre 
deux répétitions de 
cette émission, le 
curé Blanchard a 
donné sa 
bénédiction à Ri­
chard Huet qui 
s’est agenouillé 
pour la circonstan­
ce.

LA CRAVATE DE 
STANFIELD AU COU

<

LISE
PAYETTE
Madame Payette ne 
déteste pas jouer de 
petits tours comme 
couper la cravate d’un 
invité ou faire chanter 
ceux qui n’ont pas de 
“voix”. La semaine 
dernière elle arborait 
une pièce de l’une de 
ses récentes victimes: 
la cravate de Robert 
Stanfield, le chef du 
Parti Conservateur. 
Cette cravate à motifs 
vient s’ajouter aux 
nombreuses prises de 
l’animatrice.

i »
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LE PERE CIDOR offre le verre de l'amitié à Robert Ar- 
cand et à Georges Usereau, directeur général de la 
Coopérative des Pomiculteurs du Québec.

LE PÈRE CIDOR 
LÈVE SON VERRE 
À LA SANTÉ DES 

Q0É0ÉC0IS

Ce cohier spécial a été préparé 
par l'équipe des projets spéciaux

Rédaction et photos:
François Laferrière

Concepteurs: Jean Côté et 
André Moreau
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IL 1ST UNIQUE 
AU QUÉBEC

>’\AA/W»/\AAAAA/\AAAA/W\/VAAfV\AAAAAAi

%

feï;'

1 l

^''JT-NXv ,o

^ x ir
v ••' - V

•V'FTW \ \\

Le vieux tnêsor Wl Le vieux trésor Pli Le vieux très**

SWWk/WV/WWX/V/VXi

O
M. Jocelyn Moïse voit a ce 
que toutes les particules 
soient séparées des pommes 
avant le broyage.
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Ces pommes McIntosh 
de première qualité 
sont conservées dans 
des entrepôts a 
température contrôlée 
afin de leur garder 
toute leur fraîcheur.

O

‘-Ce broyeur transforme les pommes en une espèce de pulpe avant le pressage.
-M. Clément Morin analyse le cidre aux diverses étapes de la fermentation.

& -Avant l'embouteillage, le cidre subit une dernière filtration.

■'-M. Yvon Rémillardmet du “bon cidre”dans les bouteilles stérilisées.
* '-Mlle Thérèse Martin voit au “bouchonnage ”.

—Cette machine un peu spéciale colle les étiquettes sur les bouteilles.

Œ—Réal Léger, Jean Métra et Mme Tremblay scellent les bouteilles afin que rien ne puisse 
altérer le goût du cidre.

'B—Af. Gérard Bourdon place ensuite les précieuses bouteilles dans des caisses pour l’expédition.
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VOUS AVEZ RAISON D’AIMER
LE CIDRE: C’EST LE 

CHAMPAGNE DU QUÉBEC
Enfin, après une vieille bataille de 50 ans, on nous a enfin permis de 

boire le bon cidre, ce produit de la pomme qui “chante” au fond de votre 
verre. Et nous pensons au Ci-D’Or, le fameux COQ ROUGE et le VOEUX 
TRESOR, bouquet des bouquets, qui sont devenus au Québec, les indis­
pensables compagnons de la table.

C’est le bill 7 qui a donné 
le feu vert à l’industrie du ci­
dre. Les producteurs 
avaient attendu avec impa­
tience la légalisation de ce 
produit bien de chez nous. 
D’autre part, la légalisation 
allait permettre la création 
de centaines d’emplois à des 
niveaux secondaires: trans­
port, manufacturier de bou­
teilles, vendeurs, etc.

En 1966, une étude frag­
mentaire prévoyait que 
l’industrie du cidre 
représentait, globalement, 
une injection d’à peu près 
sept millions dans 
l’économie québécoise.

Après avoir connu toutes 
les misères du monde pour 
la mise en marché de leurs 
pommes fraîches, les po- 
miculteurs du Québec ont 
décidé de s’unir dans une 
vaste coopérative, dans le 
but d’avoir leur mot à dire 
sur le marché des fruits et 
légumes du pays.

Plus de 85 pomiculteurs 
provenant de sept comtés 
différents, unissent mainte- 
nant leurs efforts et 
récoltent les résultats après 
plus de trente années de dur 
travail.

Depuis 1963, ils fabri­
quent du “jus de pommes 
naturel’’, vendu sous 
l’étiquette Mont-Royal, et 
12 autres marques de com­
merce privées, distribuées 
dans les grands magasins à 
chaîne de l’alimentation

M. GEORGES V SERE AU. 
grand responsable du succès 
des meilleures marques de ci­
dre au Québec.

LA SAVEUR 
DU CIDRE

Depuis la légalisation de 
la vente du cidre au Québec 
en octobre 1971, La 
Coopérative des Pomicul­
teurs du Québec s’est lancée 
dans la fabrication très acti­
ve de ce qui est en voie de de­
venir le breuvage national 
des Québécois.

Reconnus depuis fort 
longtemps pour la qualité de 
leurs produits, les pomi­
culteurs ont décidé 
d’attendre que leurs cidres 
soient complètemer t au 
point avant de les mett. ? sur

mousseux
nce. Le ne

vivants.
MfefpMH

Le Vieux Trésor ç ^
Cidre mousseux, sec où doux, agréable, léger. 
Le choix des connaisseurs.

Coq-Rouge
Cidre pétillant, sec où doux, pimpant et gai, de 
bonne compagnie.

le marché. C’est donc en mai 
1972 que les premières bou­
teilles de “COQ ROUGE“, 
“CI-D’OR” et “LE VIEUX 
TRESOR” ont fait leur ap­
parition.

A la Coopérative des 
Pomiculteurs, on ne 
néglige rien qui pourrait 
altérer la saveur du cidre. 
C’est pourquoi M. Clément 
Morin, chimiste responsa­
ble de la production, exige 
de ses employés une grande 
minutie dans les diverses 
opérations.

L,es pommes sont tout 
d’abord entreposées dans de 
vastes entrepôts réfrigérés 
qui leur conservent toute 
leur fraicheur. Au moment 
opportun, elles sont placées 
dans un vaste réservoir pour 
l’opération rinçage. De puis­
sants jets d’eau situés à 
l’intérieur de l’immense 
cuve dirigent les pommes de 
catégorie McIntosh vers un 
convoyeur où elles sont ins­
pectées minutieusement et 
débarrassées des diverses 
substances qui se glissent 
parfois dans les caisses de 
pommes.

Elles sont ensuite ache­
minées vers un broyeur où 
un système de couteaux ro­
tatifs réduit les pommes en 
de tout petits morceaux, 
tout en laissant les pépins 
intacts car ils donneraient 
au cidre un goût très amer.

On ajoute ensuite des 
écailles de riz dont le rôle 
consiste à filtrer les pelures 
et les pépins; sous une pres­
sion d’air élevée, on extrait 
le jus de pomme de la pulpe 
qui est ensuite vendue aux 
agriculteurs de la région, qui 
la transforment en excellent 
engrais organique.

L’étape la plus complexe 
et la plus importante de la 
fabrication du cidre com­
mence par le transfert du jus 
de pomme à l’intérieur de 
vastes réservoirs stériles 
dont l’intérieur est com­
plètement recouvert jde ver­
re. La maturation durera 
entre 2 et 6 mois.

Selon les diverses 
méthodes employées dans 
les cidreries, la maturation 
sera plus où moins longue.

Coopérative des pomiculteurs du Québec 
Franklin Centra. Comté Huntingdon. Québec 
Tél. local 127-2777 Montréal 691 6580

Ensoleillez vos repas
avec un bon cidre...

(Suite p. 18)
wtmamÊÊmimtmmmmmmmtmmammimm
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(Suite de p. 17)
I out comme les vins 

traditionnels, le cidre 
se divise en plusieurs 
catégories afin de 
repondre aux goûts 
les plus raffinés des 
consommateurs.

II sera sec, semi- 
doux, doux selon la 
quantité de sucre qu’il 
contient. Le cidre sec 
ne contient pas de su­
cre, ce qui lui donne 
un goût plutôt acre et 
le cidre doux est beau­
coup plus sucré; le 
semi-doux se situe en­
tre les deux grandes 
catégories.

I.a quantité de gaz carbo­
nique ajoutée détermine si

ET CE N'EST 
QU UN DEBUT

M. Georges Usereau, di­
recteur général de la 
Coopérative des Pommicul- 
teurs du Québec, nous ap­
prend qu’après s’être im­
planté solidement sur le 
marché du cidre au Québec, 
les fameux cidres du Père 
Cidor seront bientôt sur 
le marché américain et eu­
ropéen.

Présentement, les 
négociations suivent leurs 
cours et dans un avenir assez 
rapproché les étrangers 
pourront déguster à leur 
tour notre “spécialité” 
québécoise.

Présentement, le “Mo­
nastère” produit plus de 
3,4()(),()(X) bouteilles de ce

réservoirs d’embouteillage; 
ce procédé permet 
d’éliminer les fonds de 
réservoirs où se retrouve la 
levure qui n’a pas été ab­
sorbée par le précieux 
mélange.

I n dernier test du niveau 
d’alcool est effectué, et s’il 
n’est pas assez élevé, on 
ajoutera du sucre afin de 
l’amener au niveau désiré.

Avant d’ajouter le gaz 
carbonique, le cidre est re­
froidi en circulant sur des 
tuyaux réfrigérés. Selon la 
catégorie désirée, sa 
température sera de l’ordre 
de .16degrés pour le pétillant 
et de 22 degrés pour le mous­
seux. Plus le cidre est froid, 
plus il accepte de gaz carbo­
nique. Avant d’ètre embou­

VERS UN MARCHÉ MONDIAL
le cidre est plat, pétillant ou 
mousseux. Le cidre plat est 
d’ailleurs à conseiller pour 
la cuisson. Le mousseux 
pour sa part est celui qui 
contient le plus de gaz.

Quant au niveau d’alcool, 
on peut facilement le dicer- 
ner par les appellations “fai­
ble” ou “fort”. Il ne vous res­
te plusqu’à choisir celui que 
vous préférez.

i f ?

Httemi-cb f*
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'Le Pere Cidor vient de lan-t 
[cer un nouveau cidre, LA 
^VEUVE JOYEUSE; un senti-, 
'doux “plat”qu’il recomman-1 
de pour la cuisson. <

A VEUlmus

délicieux nectar, et ce n’est 
qu’un début.. .

M. Clément Morin, res­
ponsable de la fermenta­
tion, accorde une importan­
ce vitale à la durée de cette 
opération. Un mélange 
étudié de levure est tout 
d’abord ajouté au jus de 
pomme; la levure transfor­
mera le sucre de la pomme 
en alcool. Chaque jour, des 
échantillons sont prélevés 
afin de pouvoir suivre 
l’évolution de la fermenta­
tion. Au laboratoire, des 
analyses révèlent quotidien­
nement le pourcentage 
d’alcool et au besoin on mo­
difie les quantités de levure 
déjà ajoutées au jus de pom­
me.

C’est ici qu’on choisira la 
catégorie de cidre fabriquée. 
.Selon le cas, une autre filtra­
tion pourra être nécessaire, 
afin de donner au jus toute 
sa limpidité.

La pomme contenant en­
viron 8% de sucre se trans­
forme en un cidre de 8% 
d’alcool; c’est pourquoi on 
ajoute une quantité de sucre 
blanc avant la fermentation 
afin de s’assurer du pour­
centage d’alcool requis.

Normalement, le cidre est 
sec apres sa fermentation, 
c’est-à-dire quand la levure 
cesse son action. Dépendant 
de la catégorie, on ajoute du 
gaz carbonique artificielle­
ment afin de le rendre 
pétillant ou mousseux.

Lorsqu’il est jugé à point, 
le cidre est transféré par 
décàntation vers les

teillé, le cidre subit une der­
nière filtration qui élimine 
définitivement toute trace 
de bactéries et de moisissu­
re.

Il ne reste plus qu’à 
l’embouteiller et 
l’acheminer chez tous les 
dépositaires de cidre du 
Québec. Et à le boire.

Un nouveau semi-doux vient 
de faire son apparition sur le 
marché, “La VIEILLE CU­
VEE”; le Père Cidor vous 
le recommande pour vos re­
pas de tous les jours.

\inHie UVH

Tél.; 827-2777 ouà Montréal 691-6580

Le PERE Cidor est tout un personnage. Nul n’a une aussi 
belle voix, lorsqu’il chante: “C’est notre grand-père Noé, 
patriarche digne, que le bon Dieu a conservé, pour plan­
ter sa vigne. Je bois du bras gauche. Ci-D’Or me 
réchauffe ”.

LE “PÈRE CIDOR” VOUS
INVITE AU MONASTÈRE

DU BON CIDRE
Le bon Père Cidor, que vous voyez un peu par­

tout, ressemble comme deux gouttes d’eau, ca- 
ractériellement parlant, au Frère Toc de Robin des 
Bois.

fous les deux aiment le bon cidre ... et la bon­
ne chere.

Si jamais vous voulez vous amuser avec vos 
amis (qu’importe le nombre) allez donc faire un 
tour au joyeux monastère du Père Cidor, qui met­
tra à votre disposition la grande pièce de recueille­
ment, sanctuaire assez spécial où régné la joie de 
vivre.

Naturellement, si vous avez le tempérament gai, 
laites en sorte de voyager par autobus. Exprimez 
vos désirs, et le bon Père Cidor fera en sorte 
d’aplanir les difficultés.

Beaucoup de Québécois (de plus en plus nom­
breux) songent à joindre les rangs des disciples du 
Père Cidor, qui n’a pas son pareil pour chanter Al­
leluia. C’est un maitre ... à plus forte raison quand 
il vous fera connaitre La Vieille Cuvée et la \ euve 
Joyeuse, deux nouveaux cidresqui glissent dansJes 
gosiers. Pour le reste, c’est-à-dire les petits excès, le 
Pèrç Cidor vous donnera sur-le-champ une 
généreuse absolution.
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Gérard Poirier personnifie un alcoolique dans la 
pièce de Jean Anouilh, “La Répétition ou l’Amour 
fhini”. Katherine Mousseau doit subir ses sautes 
d’humeur.

H i ;

C Télé*Phot os)
lt 17 JUIN

“LA RÉPÉTITION OU L’AMOUR PUNI” 
AUX “BEAUX DIMANCHES”

•Jean-Louis Roux, Patricia Nolin, Ca­
therine Bégin, Gérard Poirier, Jean Fau- 
bert, Pierre Boucher et Katherine Mous­
seau sont les vedettes de “La Répétition

'■'t\ \ w»

ou l’Amour 
Puni” de Jean 
Anouilh qui sera 
présentée aux 
“Beaux Diman­
ches” le 17 juin, 
dans le cadre du 
mois dramatique 
1973 de la Com- 
munauté des 
télévisions franco­
phones. C’est une 
réalisation de Jean 
Faucher.

Jean-Louis Roux n'est pas très tendre avec Patricia 
ISiolin. Il est passé maître dans l'interprétation de 
personnages froids et distants.

|1

, * , I

Pierre Boucher et Jean-Louis Roux ont une conver­
sation assez animée devant ces dames . . .

Catherine Bégin fait ses recommandations a Pa­
tricia Nolin qui ne semble pas très enchantée de 
ses remarques.

I*ierre Boucher s'empresse de réconforter Katherine 
Mousseau de ses déboires avec son alcoolique.

<

MADAME BERGER REÇOIT LA 
VISITE DE LA PETITE MINOU

SYMPHORIEN REÇOIT 
PIERRE LALONDE

Pierre Lalonde participe, à titre de comédien, au pro­
chain épisode de la série Symphorien, mardi le 22 mai. 
L’intrigue se déroule autour des ménages que fait Sympho­
rien à l’extérieur de la pension de famille. Par un heureux 
concours de circonstances, l’homme à tout faire se retrouve 
dans l’appartement de Pierre Lalonde. Sa stupéfaction n'a 
d’égale que sa grande joie . . . surtout quand il apprend que 
la vedette cherche une jeune comédienne pour sa revue mu­
sicale. Cette nouvelle se répand rapidement et bientôt 
l’appartement de l’artiste est pris d’assaut par son “fan 
club”. Des comédiennes? Il y en aura, des jeunes et des 
moins jeunes. Des situations cocasses? Il y en aura aussi et 
de nombreuses.

FRANCE CASTEL 
ET

OVILA LÉGARÉ
À

VEDETTES VÉRITÉ”

La petite Minou explique à madame Berger comment elle 
déplore le départ du jeune A lain.

Le 21 mai, l’émission 
“Les Berger’’ nous mont­
rera qu’aprës l’échec de sa 
démarche auprès de sa 
mère, Christian Beaulieu se 
retrouve en face de deux per­
sonnes déçues et révoltées: 
Dominic Marsan et Patricia 
Beaulieu qui décident de re­
prendre leur part de la com­
pagnie et de quitter les lieux 
définitivement. Mais aupa­
ravant, Patricia dira sa 
façon de penser à Rachel Bo­
nin, la relationniste. Chris­
tian Beaulieu a une discus­
sion des plus franches avec 
son père. Sans porter 
d’accusation ou de juge­
ment sur lui, Christian bros- 
se un tableau des 
événements qui se sont 
déroulés à l’intérieur de la 
compagnie et de la maison

depuis l’arrivée de Rachel 
Bonin. Ce tête-à-tête les 
rapproche l’un de l’autre. 
Madame Berger reçoit la vi­
site de la petite Minou qui, 
elle aussi, déplore le départ 
du jeune Alain.

Toutes les femmes veulent devenir comédiennes lors du pro­
chain épisode de Symphorien.

France Castel et Ovila Légaré se ra­
conteront à Jacques Matti dans le 
cadre de son émission mardi le 22 
mai.

Loin des réflecteurs et des feux de la 
rampe, que font vos artistes préférés 
pour meubler leurs moments de loisirs. 
L’interprete de la chanson France Cas­
tel et le comédien Ovila Légaré 
répondront a ce genre de questions que 
leur posera l’animateur Jacques Matti 
a l’émission “Vedettes Vérité, mardi 
le 22 mai à 9hp.m. sur les ondes du ca­
nal 10.

VOTRE AVENIR
Que vous réservent les prochaines années 
(voyages, rencontres, mariage, etc.) Vous 
voulez savoir l'avenir de votre santé, le temps 
qu'il vous»reste a vivre, vos jours chanceux 
pour gagner a la loteriç, au bingo, aux cour­
ses, etc. Pour recevoir plus de détails (sous pli 
discret) sur le travail que je fais, envoyez 25 « 
(remboursable) O: ANDRE TARDIF, astrolo­
gue. 7958 CORNOUAIL. QUEBEC 7, P O

l.t *.* » * • 'S.

DU 23 AU 27 MAI
• mercredi à vendredi, — 2h30 et 8h 

p.m.
• samedi, le 76 moi, lOh o.m., 2H30 

et 8h. p.m.
• dimanche, le 27 mai, ll»30 et 4h30 

p.m.

TOUS US SIEGES SONT RÉSERVÉS 
‘Mtl. Trust (PVM) et Sauvé Frères 

$2.00 — $3.00 — $4.00
"Au Forum, MH. Trust (PVM) 

et SAUVÉ FRÈRES 
FORUM AIR CLIMATISE

PATOF
EN

PERSONNE

SURDITE NERVEUSE
UN APPAREIL AUDITlt QUE DES MILLIONS DE GENS 

PEUVENT PORTER ET ESSAYER SÂNS OBLIGATION!

OREILLE 
“SECRET”

Glisset-le 
dans l'oreille 
et entendez 
de nouveau

CENTRE AUDITIF REID
7365-A, rue Saint-Hubert., Montreal

Pour
consultation

signalez
272-0614

■ ai ■ M ui ou poste; ie coupon c> dessous ai ■§ ai a i
Veyillez m'envoyer des renseignements sur la rephque du plus petit appa 
reil auditif au monde gratuitement et sans obligation de mo port

Nom .................... .............. .......................................................................................
Adresse ............... .......................................................................................................
Ville ............................................... .......................................................................... .
Telephone ........................................................ ..................... T ».M Ï4/Ï/7J R

4. * * «Xk.» «Xk - - * 1 * X * * * i » »

! t M
k i » i

1 » t « *
f t f fk t 4 ». •

•••fîrt'rtftrftttttttt't 
, . , , • | H t * • MJ.» t t H t •
»«X4»«ek»»»*»*4»*»i » » • • ■

26 m
ai 1973, TELE-RA

D
IO

M
O

N
D

E /19



20
/ T

EL
E-

RA
D

IO
M

O
N

D
E,

 2
6 

m
ai

 19
73

Le président de l’Union des Artistes, Robert Rivard et 
une limonade. . . Une Orange, Janine Sutto et un Citron, 
Léo /liai.

Le Gala des Prix Orange et Citron a 
ete présenté dans le cadre de l’émission 
“ Appelez-moi Lise” le 11 mai dernier. 
L!ne réception réunissant une foule de 
vedettes s’est poursuivie tard dans la 
nuit ce soir-là. On avait certainement 
sous-estimé le nombre de personnes de­
vant y participer puisque dix minutes 
après le début du "banquet”, il ne res­
tait plus que des olives et quelques 
branches de céleri. Il faisait tout drôle 
de voir le bedonnant Yvon Duhaime 
devoir se contenter d’une olive ... Le 
bar, cependant, devait se révéler iné­
puisable' On parlait beaucoup des 
prix qui venaient d’étre décernés? Et 
particulièrement du Citron reçu par 
Janette Bertrand. Plusieurs ne pou­
vaient comprendre ce choix, Janette 
ayant toujours entretenu des rapports 
honnêtes avec les membres de la 
presse. Elle était vraiment malheureu­
se de son Citron et les téléspectateurs 
ont pu le constater lorsque d’un geste 
non équivoque elle le remit à Macai- 
re..

Michèle, Alfredo et Luc posent pour le photographe lors de 
la réception qui a suivi l’émission retransmettant la remi­
se des Prix Orange et Citron.

7 •

rv

__L.
Une photo que nous ne verrons pas souvent. Dominique Mi­
chel et Lise Payette réunies à 23 heures un vendredi soir.

Janette 
pleinesc 
lement < 

joumali 
emporté 
quatre a

CE QUE VOUS N'AVEZ PAS VU
Le journal

Le Canard
québécois

revient plus 
vivant et malin 
que jamais. Ne 
manquez pas de le 
lire régulièrement.
Le numéro de mai 
vous offre une 
caricature de 
Michèle Richard nue 
et un nouveau jeu 
captivant avec 
Pierre Elliott Trudeau.

Distribué par
LES MESSAGERIES 
DYNAMIQUES INC.

Claude Landré encourage le jeune Luc 
Guimond dont U a bien connu le père. 
Les deux ont traversé l’année dernière 
de difficiles épreuves.

Léo Ilial se demandait si son titre de 
Plus Bel Homme n’avait pas influencé 
le choix des journalistes. Lui qui 
préfère la chaleur de son foyer à 
l’ambiance des réceptions a été mis sur 
la sellette pour la seconde fois en peu de 
temps. L’expression “vedette malgré 
lui” colle très bien au personnage de 
Léo Ilial. Janine Sutto, de son côté, ra­
yonnait. Malheureusement, elle ne 
pouvait partager sa joie avec Jean Du- 
ceppe, l’autre Orange, retenu a 
l’extérieur de la ville pour des raisons 
d’ordre professionnel. Jacques Boulan­
ger était au septième ciel. Il avait reçu 
le trophée Olivier Guimond des mains 
du jeune Luc Guimond et le choix du 
public le sacrant l’artiste le plus 
sympathique le touchait énormément. 
La réception s’est terminée aux petites 
heures chacun y allant de ses pronos­
tics pour la prochaine année.

Y.

T*
Le réalisateur Maurice Dubois, Michèle Richard et son 
fiancé Alfredo discutent avec Denyse Filiatrault de la der­
nière attribution des Prix Orange et Citron. On sait que Mi­
chèle et Denyse ont déjà remporté la corbeille de fruits par le 
passé.. .

R
rt

■

Dan 
plus 
du G

Pendant que Lise Payette jase avec Luc 
Guimond, Georges Seltzer, attaché de 
presse pour la radio de Radio-Canada, 
exécute quelques pas de danse. ..

Lise embrasse Luc Guimond à la suite de la candide entrevue 
qu’il lui a accordée. A ses cotés on remarque M. Laurent 
Bourguignon.

îl

.



Jacques Houluntfer, le récipiendaire i\ 
du trophée Olivier Guimond, parta- ** 
Ke sa grande joie avec Luc Guimond 
dans le corridor menant au studio 42.

Janette Bertrand, les mains 
pleines de citrons, n ’a pas tel­
lement apprécié le choix des 
journalistes. En fait, elle l’a 
emporté de très peu sur ses 
quatre adversaires ...

ét

Denis Drouin qui a travaillé plus 
que quiconque avec Olivier Gui­
mond s’entretient avec Luc de son 
célèbre père.

Janette Bertrand et Léo /liai discutent de leurs “mal 
heurs’’ quelques instants avant d’aller chercher leur 
prix Citron.

A Janine Sutto et l’épouse de Léo Ilial 
^ ont trinqué ensemble. La preuve que 

ces prix ne suscitent aucune rivalité 
entre les artistes.

r'U LORS DU GALA DES PRIX

Dans les coulisses, les membres de la famille Lajeunesse, ainsi que 
plusieurs photographes, regardent sur le petit écran le déroulement 
du Gala.

■ .

. DESFOSSES
DÉNONCE US CHARUTANS

IL N A PAS DÉLÉGUÉ SON POUVOIR DE GUÉRIR À QUI QUE CE SOIT. 
IL N A PAS ABANDONNÉ SON RÔLE DE BIENFAITEUR À QUICONQUE. 
IL EST LE SEUL ET UNIQUE MEMBRE DE LA FAMILLE DES DESFOSSÉS 
À CONSERVER SON POUVOIR SECRET.

Pour MONTREAL:
506 est, bout., ST-JOSEPH 

TEL.: 521-2854

BUREAU: tout les lundis, 9H. A M. a 9H. P.M.

POUR PLUS D'INFORMATION:

O
Pour QUEBEC:
SALLE DES CHEVALIERS DE COLOMB 

551 rue Fleury, Ville de Québec 
BUREAU: 29 mai, 12 et 21 juin et chaque 
deuxième mardi de cette dernière date

N »» » «
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r Le 4 juin marquera la mise en onde de la première 
émission de “Patorville/’ Par la suite, elle sera 
présentée du lundi au vendredi de 16:00 à 16:30. Télé- 
Métropole a décidé de mettre le paquet sur cette série et 
on chuchote déjà qu’elle pourrait bien remplacer “Le 
Cirque du Capitaine Bonhomme” à l’automne.

Une idée originale du réalisateur René Gilbert à 
l’emploi du 10 depuis douze ans, Patotville réunit Jac­
ques Desrosiers, Gilbert Chénier et Roger Giguère res­
pectivement dans les rôles de Patof, Polpon et Itof. Le 
décor de Patofville c’est ni plus ni moins une place pu­
blique. Il y a évidemment la bottine de Patof, qui est le 
Centre d’intérêt. Une immense citrouille aussi, de 
même que des suçons gigantesques et un kiosque à mu­
sique où seront plaçés les enfants invités. Depuis trois 
semaines, l’équipe des menuisiers travaille sept jours 
par semaine à terminer ces décors vraiment extraordi­
naires. Des matériaux nouveaux sont employés pour 
pouvoir épouser les formes requises. Patof est le maire 
de la ville. Boulik, la marionnette, son chien et facteur. 
Le mot Polpon provient des abréviations de police ét 
pompier. Il est le chef de police et le chef de pompier. 
Radio, une autre marionnette, est l’ami de Patof mais 
elle diffuse quand même les mauvaises nouvelles com­
me les bonnes. Itof, l’espion russe, n’a qu’un seul but 
dans la vie: kidnapper Patof.

L’émission tout en étant fort divertissante n’en sera 
pas moins éducative pour les enfants à l'écoute. La poli­
tique du CRTC l’exige. Des sujets à tendance éducative 
seront abordés. On traitera de la propreté dans les 
villes, de la sécurité sur l’eau, de f’anti-violence, de 
l’éducation corporelle et de nombreux autres thèmes. 
Ceci dans un langage et des formes que les enfants com­
prennent. Gilbert Chénier écrit les textes de Patofville.
Il a composé les paroles de la chanson-thème (Patof­
ville) qui sera gravée sur disque 45 tours. Ce disque sera 
produit en collaboration avec Télé-Métropole ce qui en 
fait est la première tentative du 10 dans le domaine des 
droits dérivés.

______________________________________________

lk!\ If ■

m n
Polpon, le chef de police et de pompiers Patof et 
l’espion Itof en feront voir de toutes les couleurs aux 
jeunes et aux moins jeunes.

PATOF, ITOF 
ET POLPON 

FERONT DU BRUIT...

L’équipe a déjà répété les deux premières semaines ( 10 
épisodes) de la nouvelle émission. On attend la fin de 
la fabrication des décors pour enregistrer. On prévoit 
débuter le 22 mai. .A.

LA CHANSON-THÈME 
DE L'ÉMISSION

PATOFVILLE
Paroles: CNbert Chénier 
Mushiae: François Bernard

1—
Un clown bien sympathique 
Dons une ville unique 
Avec Polpon, Hof, Boulik 
Une ville pas comme les outres 
Une ville qui est votre 
REFRAIN
Patofville c'est une tonde
Pour tous les enfants du monde
Patofville du vrai bonheur
Ou on ne compte pa« les heures
Patofville de l'amihé
Je vous en prie amisentrez
Patofville c'est ramifié \
Je vous en prie omis entrez
2— _ " " 
M n'y a pas de guerre
On y vit comme des frères 
Toujours l'été jamais l'hiver 
Notre cher clown de Russie 
Qui nous amuse et qui nous instruit 
Reprendre Refrain 
3—
C 'est la joie qu'on diffuse 
Il faut que l'on s’amuse 
De partout les bravos fusent 
Pour les citoyens o l'honneur 
C'est Patofville de mon cœur 
REFRAIN
Patofville c'est une ronde 
Pour tous les enfants du monde 
Potofville du vrai bonheur 
Où on ne compte pas les Heures 
Patofville de l'amitié 
Je vous en prie omis entrez 
Potaf ville c'est l’amitie 
Je vous en prie omis entrez sans frapper 
Patof ville c'est l'amitié 
Je vous en prie amis entrez

ROYAL 700 — Couchette 
berçante entièrement en 
meta) chrome: roulettes et 
voile; ouverture latérale; 
rrandeur 25 1 49 Avec mate

$89.95

SALON DU BÉBÉ
LE PLUS GRAND CHOIX DE MEUBES ET ACCESSOIRES POUR 
BEBES ET JUNIORS A MONTREAL ET PRES DE LAVAL.

GRANDE FACILITE DE PAIEMENTS 
PLAN MISE DE COTE
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SPECIAL fÿiQ*;
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en pense
PAR MICHEL GIROUARD

IEAN DUCEPPE DEVRAIT 
SE RETENIR UN PEU!
Comme un peu tout le monde, il m’arrive 

assez souvent de regarder “Madame est ser­
vie”, cette émission bien particulière, animée 
quotidiennement sur les ondes de Télé- 
Métropole par notre brillant comédien Jean 
Duceppe. Au cinéma et à la scène, j’ai une 
grande admiration pour cet artiste, mais dans 
le cadre de cette émission, il devient parfois 
gênant de le voir se moquer presque ouverte­
ment des “kétaines” qui envahissent la salle, 
en leur envoyant régulièrement des “cotons” 
sur la tète. Quand on a l’air fou, c’est déjà as­
sez triste d’avance, sans se le faire dire en plei­
ne face a part cela. Et la semaine dernière, il y 
avait Lizette Gervais comme co-animatrice, 
et je me demande ce qui arrive à cette fille là. 
Durant toute la semaine, elle n’a pas cessé de 
ricaner pour tout et pour rien, et les robes 
qu’elle portait étaient tout simplement af­
freuses. Il est vrai que l’on enregistre ce 
“show” (le terme est. approprié) le matin, 
mais ce n’est tout de même pas une excuse 
pour nous arriver sur l’écran comme des 
“springs” qui sortent d’une boite à surprise. 
C’est gentil de ne pas être gênés, et de vouloir 
mettre le téléspectateur a l’aise, mais il y a 
tout de même des limites. •

Et finalement j’en viens au “gros” Rod 
Tremblay, un pianiste de grand talent qui 
s’est improvisé au cours des dernières années, 
raconteur d’histoires. Je n’ai rien contre les 
comédiens, mais en toute honnêteté il me 
semble que Monsieur Tremblay devrait se

BIEN GENTIL 
POUR RIEN

Il me semble que Yoland 
Guérard devrait être moins 
tendre dans ses commentai­
res sur les “jeunes talents

L’émission “Découvertes 73” ne m’a jamais tellement 
emballé, car je ne vois pas vraiment pourquoi l’on tente de 
mettre des illusions bien inutiles dans la tête des jeunes 
débutants, alors que plusieurs de nos grands artistes 
crevent de faim, et nè peuvent même pas se trouver de tra­
vail. De toute manière, mon but n’est pas de faire le procès 
de cette série, mais a mon avis, les juges devraient être 
beaucoup plus séveresavec les jeunes “promesses” que l’on 
nous offre.

. Au cours des dernieres semaines, on a osé nous présenter 
plusieurs jeunes “talents” (sic) qui faisaient bien pitié, et 
les experts allaient jusqu’à leur trouver certaines qualités, 
alors qu’il était clair comme de l’eau de roche que ces jeunes 
ne pourraient jamais faire leur chemin dans ce monde de la 
chanson. Le seul qui semble avoir les deux pieds sur terre, 
c’est Lionel Daunais qui ne craint pas de donner son opi­
nion, même si elle n’est pas toujours gentille. Il y a tout de. 
même des limites pour faire croire à des “plorines” qu’elles 
ont des visages télégéniques.

Par moments, on a l'impression que Papa Du­
ceppe se moque carrément de son auditoire.

contenter de se servir de son instrument, (ce 
qu’il fait très bien d’ailleurs) et pour ce qui est 
de ses élucubrations allongées, il me semble 
que l’on pourrait facilement s’en passer. C’est 
dommage de devoir souligner cela, car il suffi­
rait de peu pour que cette émission obtienne 
un peu de “standing” dans l’assistance, et l’on 
ne se sentira que mieux. Et je demanderais 
également au réalisateur de nous montrer 
l’auditoire le moins souvent possible. Pour les 
coeurs fragiles, c’est un coup assez dur à pre­
ndre, surtout à cette heure.

ICI m

ON VA METTRE LE “PAQUET" POUR LISE PAYETTE
On n’est pas bête à la CBC, et on vient de nous le 

prouver encore une fois en retenant les services de 
Gaston L’Heureux, qui deviendra à compter de la 
saison prochaine, le recherchiste international de 
l’émission “Appelez-moi Lise”. C’est-à-dire que 
l’animateur de “Au Masculin” aura comme fonc­
tion de se balader à travers le monde, dans le but de 
rencontrer les plus importantes personnalités in­
ternationales, et de les faire signer en vue d’une ap­
parition à l’émission de Madame Fayette. Il est vrai 
que si ce “show” veut garder le “rating” l’année 
prochaine, on n’avait plus le choix, car il faut bien 
avouer qu’ici, on a épuisé tout ce qu’il y avait com­
me “spéciment rare”. Pour faire une histoire longue 
courte, on a décidé de mettre le paquet sur Lise Fa­
yette, et c’est un geste sage. Cette charmante fem­
me est intelligente comme un singe, et elle a le don

de mettre, même notre Premier Ministre Trudeau 
sur les nerfs. Et tous savent qu’il n’est pas telle­
ment nerveux.

Ici je me permettrai cependant un petit conseil a 
Lise Fayette, et c’est celui de choisir ses positions a 
l’avenir quand elle acceptera de figurer dans un 
commercial. Dans l’un des derniers, elle est assise 
sur un fauteuil, et on a nettement l’impression 
qu’elle pèse au moins 1,000 livres. Il y a seulement 
la tète qui lui bouge, et comme effet, je vous assure 
que ce n’est pas tellement heureux, surtout quand 
on retrouve à ses côtés Jacques Fauteux qui est plu­
tôt délicat de nature. Non, ceux qui aiment bien 
Madame Fayette devraient lui conseiller d’éviter a 
l’avenir les plans allongés qui ne sont certainement 
pas pour l’avantager.

Shirley Théroux Chantal Renaud Henri Norbert
C’est un merveilleuse idée que l’on a eue au canal 10, de retenir 

les services de SHIRLEY THEROUX pour être la vedette 
féminine de la série “Les tannants de chez nous” au cours de la 
prochaine saison estivale. Cette fille a un talent fou, et de plus elle 
pourra toucher à un nouveau domaine qui est la comédie. Parions 
qu’elle se gagnera beaucoup d’admirateurs avec cette série, la belle 
enfant... * * *

CAROLE LAURE est présentement à Cannes, et nul doute 
qu’elle fera sensation. Même sur la Croisette, on ne rencontre que 
très rarement des filles aussi “sexy que la vedette de La mort 
d’un bûcheron”. Et si cette starlette décrochait un rôle dans une
grande product ion, je serais le type le moins surpris du monde .

* * *

Si le film “Finalement” est doublé en anglais, cela ne se fera pas 
avant l’automne. Ce qui veut dire que la belle CHANTAI. RE­
NAUD ne nous reviendra pas avant un bon bout de temps. C est
dommage, car elle était “ben” fine . ..

* * *

Il est étonnant de voir à quel point HENRI NORBERT a perdu 
du poids au cours de la dernière année qu’il a passée en France. On 
m’a dit qu’à cause de son coeur, il avait été forcé de suivre une diète 
sévère. Au fond, c’est peut-être mieux ainsi.. .

Pour que Lise garde son “rating” on ne ménage plusrien.

JULIE AREL A PERDU 
SON SAVOIR-VIVRE

Julie Arel est une jeune femme qui chante bien, et jusqu’à la se­
maine dernière j’avais pour elle une grande admiration. Cepen­
dant, je me demande si cette dernière a perdu de son savoir-vivre 
au cours des derniers mois, car la semaine dernière en lui deman­
dant comment tout se déroulait pour elle, elle m’a tout simple­
ment raccroché l’appareil au nez. -le dois dire que c’est la première 
fois qukine artiste me traite de la sorte, et je ne suis pas prêt de 
l’oublier. Après tout, si Julie a cerains petits problèmes actuelle­
ment, ce n’est tout de même pas de ma faute, et elle peut être cer­
taine que je me ferai un devoir de ne plus jamais écrire quoi que ce 
soit qui puisse la concerner de près ou de loin.

Julie Arel nous a semblé ner­
veuse au cours de la derniere
semaine!
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12 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 H 12

HORIZONTALEMENT

1— Relatif à la variole
2— Exécuter des évolu­

tions — Brille de sa 
propre lumière.

3— Produire des rides — 
Nom générique des hy­
drocarbures acycli- 
ques à double liaison.
Nom de deux chaînes 

de montagnes — Per­
sonne qui ressemble 
parfaitement à une au­
tre — Chrome.

5— Immobilise — Scan- 
dium — Fleuve 
d'Europe occidentale.

6— Faite ou répétée plu-

4

sieurs fois — Venu au 
monde.

7— Cérium — A demi — 
Bismuth — Béryllium

8— Articulé marin — 
Unité de travail

9— La totalité (fém) — 
Ronger

10— Introduit par la bou­
che dans l’estomac — 
Peu, pas beaucoup.

11— Poème lyrique — At­
tachera.

12— Qui a les nerfs irrita­
bles — Matière noire' 
et épaisse déposée par

, la fumée.

VERTICALEMENT
1 —Action de vérifier.
2— Désir ardent et insa­

tiable — L’eau, en 
général

3— Action de roder — Al­
ler en luge.

4— Terre entourée d’eau 
— Personne qui vit 
seule, loin du monde.

5— Mammifère au corps 
lourd et massif. — 
Avoir de l’affection
pour.

6—Chemin de halage — 
Au Moyen Age, armée 
— Qui jouit de la 
béatitude éternelle.

7— Prompt à se mettre en 
colère — Neuf.

8— Mesure chinoise — 
Fille qui a vécu dans 
une continence parfai­
te.

9— Plaie sur un arbre — 
Mammifère au corps 
lourd et massif.

10— Obtenue — Employé 
laïc préposé au ser­
vice matériel et au bon 
ordre dans une église.

11— Réduire en cendres.
12— Hirondelle de mer — 

Pluie congelée qui 
tombe par grains.

RÉPONSE DES 
MOTS CROISÉS 
DÉ LA SEMAINE 
DERNIÈRE

12 3 4 5 6 7 B 9 10 M 12
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contres
Si son père n’avait pas été le 

photographe officiel de toutes 
les grandes vedettes de passage 
dans la métropole, probable­
ment que Germaine Giroux ne 
serait jamais devenue la 
comédienne de talent qu’elle 
est aujourd’hui:

‘‘Papa, c’était un photo­
graphe exceptionnel, et tou­
tes les vedettes internationa­
les qui étaient de passage 
dans la métropole voulaient 
absolument le rencontrer. 
C’est de cette manière que ma 
soeur Antoinette et moi nous 
avons pu monter très jeunes 
sur les planches. En fait, la 
premiere fois que j’ai posé les 
pieds sur une scène, je ne 
comprenais pas très bien ce 
qui m’arrivait, car je n’étais 
âgée que de 3 ans. On m’avait 
voulu pour jouer le rôle d’une 
bambine dans l’opéra “Ma­
dame Butterfly’’. Par la sui­
te, j’ai continué dans ce 
métier, jusqu’au moment où 
je suis devenue très prise par 
mesétudes.”

Comme toutes les petites 
filles de son âge, Germaine Gi­
roux a connu une enfance peu 
particulière, et c’est gentiment 
qu’elle accepta de poursuivre 
ses études au couvent Louis de 
Gonzague:

“Au couvent, j’avais déjà le 
feu sacré pour le théâtre, et 
c’est moi qui montais toutes 
les pièces. Cela me passion­
nait, jusqu’au jour où papa 
décida qu’il ne voulait plus 
que je sois pensionnaire, car 
il ne pouvait tolérer que je 
sois loin de la maison. A cette 
époque, il n’était plus photo­
graphe artistique, mais il 
avait obtenu le titre de “pho­
tographe officiel de la Ville de 
Montréal. C’était un type for­
midable, mon père.”

mina ses études, et c’est à cette 
époque' qu elle décida de tenter 
sa chance aux Etats-Unis. Di­
sons que sa décision avait été 
sage, puisqu’elle a joué à 
Broadway durant plusieurs 
années, et que les plus grands 
critiques lui ont reconnu un ta­
lent absolument exceptionnel. 
En fait à cette époque, elle 
avait tout de la “vamp”, et cha­
cune de ses apparitions en 
scène était saluée de larges ova­
tions:

“Je suis demeurée à New 
York, puis un jour, je suis re­
venue ici pour répondre à une 
invitation de Fred Barry qui 
m’avait soudainement fait

et finalement le rôle dans 
“Frénésie” qui devait faire 
d’elle une grande vedette:

“C’est à la suite de ces 
nombreuses performances a 
la scène que les réalisateurs 
de la radio ont commencé à 
me remarquer, et en 1947, on 
me demandait pour incarner 
le rôle de la fameuse “Baby” 
dans “Un homme et son 
péché”. C’est Janine Fluet 
qui devait le reprendre quel­
ques années plus tard à la 
télé, mais il demeure que du-

V.

“SI IE GAGNE LE GROS LOT, 
l'ADOPTE UN ENFANT•?9

comprendre que je devais en­
courager avant tout le théâtre 
canadien, et me laissant 
prendre un peu par les senti­
ments, j’ai laissé ma carrière 
qui démarrait très fort là-bas 
pour revenir ici. Aujourd’hui, 
je réalise que j’ai commis une 
grosse bêtise, car si j’étais de­
meurée au pays de l’Oncle 
Sam, je serais probablement 
maintenant une vedette inter­
nationale. Vous savez que j’ai 
même auditionné pour les 
grands magnats de Holly­
wood. Mais Hnalement quand 
on a 20 ans, on ne sait, et c’est 
ici que j’ai décidé de poursui­
vre ma carrière avec ma 
soeur Antoinette, qui a quel­
ques années de plus que moi.”

APRES SES ETUDES, 
ELLE PART 

POUR NEW YORK
Germaine Giroux devait 

avoir seize ans quand elle ter-

Quelques mois après son re­
tour parmi nous, toujours avec 
la troupe de Monsieur Barry, 
Mlle Giroux a tenu des rôles de 
premier plan dans des pièces 
aussi merveilleuses que “Le se­
cret”, “Le voleur”, “La rafale” 
du célèbre auteur Bernstein,

Avec sa soeur Antoinette, Germaine Giroux habite un apparte­
ment du centre ville, et c ’est là qu ’elle a accepté de se confier à 
Michel Girouard.

rant quatre ans, c’est moi qui 
ai fait connaître ce personna­
ge devant les micros de Ka- 
dio-Canada.”

ELLE DEVIENT 
CHANTEUSE 
DE CABARET

Le public ignore probable­
ment que Mlle Giroux est une 
diseuse de grand talent, et 
qu’au cours des années 1950, 
elle a même été en vedette dans 
plusieurs boites de nuit de la 
métropole dont le célèbre 
“Quartier Latin”:

“Quand la télévision a 
débuté, le théâtre et la radio 
ont connu une période très 
creuse, et c’est alors que j’ai 
commencé à exploiter mes ta- 
lents de chanteuse. Au 
“Quartier Latin”, le patron 
m’avait signé un contrat de 
deux semaines, mais finale­
ment j’ai tenu l’affiche du­
rant 65 semaines. Vous savez, 
ça me plaisait drôlement de 
retrouver le public à chaque 
soir, d’autant plus que je rem­
portais un succès fou. Je 
chantais les grands suc­
cès de Piaf, et quelques chan­
sons américaines avec cet ac­
cent bien particulier qui plait 
tellement aux touristes. Mais 
le travail de cabaret, c’était 
drôlement épuisant, et au 
bout de ce long engagement, 
j’ai pris la décision de me con- 
sacrer uniquement à la 
comédie. Les seules fois où 
j’ai voulu chanter par la sui­
te, c’est beaucoup plus tard, 
dans les revues que le Stella 
présentait a l’occasion des 
fêtes.”

A la télévision, c’est avec son 
rôle de “La grosse madame”
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ELLE DtVOILE SON SECRET

E RMAINE GIROUX: 
: SUIS EN AMOUR

DEPUIS 10 ANS,
AVEC

NEW-YORKAIS 
53 ANS"

\\\

dans le téléroman de Germaine 
Guèvremont “Le Survenant”, 
que Germaine a vraiment con­
nu la gloire avec tous les pu­
blics:

“Ce rôle, j’ai aimé beau­
coup le jouer, parce qu’il 
avait du caractère, et que 
Madame Guèvremont avait 
tellement le tour d'exploiter a 
fond les sentiments de ses in­
terprètes. Par la suite, on me 
confia des rôles dans plu­
sieurs téléthéâtres, et je ne 
pourrai jamais oublier mes 
participations aux pièces “La 
ménagerie de verre’’, “La 
dame aux Camélias” où je de­
vais défendre le rôle mer­
veilleux de Prudence, le 
téléroman “14 rue de Ca­
lais”, où je devenais pour la 
circonstance une femme de 
ménage, et finalement au 
cours de 1%5, je faisais mon 
entrée dans “Les belles his­
toires” avec le personnage 
coloré de Victorine Malter, 
mieux connue sous le nom de 
“La Lionne”. Cette femme a 
certainement dù avoir un ef­
fet fou sur les gens, car sur la 
rue, mêmes les enfants me 
surnomment “.teSlionne”. 
Parfois, c’est tout de même 
gênant, mais c’est ce que l’on 
peut appeler la rançon de la 
gloire.”

UNE CELIBATAIRE 
QUI A DES REGRETS

Si Mlle Giroux ne s’est ja­
mais mariée, ce n’est certaine­
ment pas parce qu’elle n’a pas 
su trouver d’hommes pour lui 
faire la cour:

“J’ai reçu plusieurs de­
mandes en mariage, surtout à 
cette époque ou j’étais en ve­
dette à New York. Un de mes
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IL ATTEND 
QUE SA FILLE 

DE 23 ANS 
SE MARIE 

AVANT DE 
DEMANDER 
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prétendants a été le million­
naire américain Irving 
Miller, l’empereur de la 
chaussure pour dames. 
J’avais 20 ans, et parce que je

n’avais pas pour lui ce que 
l’on appelle le coup de foudre, 
je lui ai refusé ma main. Au­
jourd’hui, quand je me vois 
prise pour payer le loyer toute

r “J'AI 
DÉBUTÉ 
À 3 ANS 

DANS 
"MADAME 

BUTTERFLY”

ài

Germaine Giroux à 3 ans.

seule, je vous assure que j’ai 
des regrets, d’autant plus que 
ma soeur Antoinette n’a pas 
une santé extraordinaire, et 
comme nous sommes toutes 
les deux seules au monde, 
c’est moi qui dois maintenant 
travailler pour tenir le coup. 
Pour une femme de mon âge, 
ce n’est pas tellement amu­
sant d’avoir encore des res­
ponsabilités â assumer. Si 
j’avais un homme à mes côtés, 
il me semble que tout serait 
beaucoup plus facile.”

Actuellement la sympathi­
que comédienne a un chevalier 
servant qui habite New York, et 
qu’elle fréquente depuis plus de 
10 ans:

“Nous nous aimons beau­
coup, et quand il ne peut venir 
me visiter, c’est moi qui me 
rends là-bas pour quelques 
jours. Vous savez, il a une 
jeune fille de 23 ans qu’il ado­
re, et je crois qu’il attend que 
cette dernière se marie avant 
de demander le divorce. C’est 
un type formidable, racé et si 
délicat. Par moments, il me 
rappelle mon père.”

Le célibat, Germaine Giroux 
en vient quand même à 
l’accepter. Cependant ce qui la 
chagrine passablement, c’est 
de n’avoir jamais connu les 
joies de la maternité:

“J’adore les enfants, et 
j’aimerais tellement en avoir 
à moi. Il m’arrive de garder 
de jeunes enfants, et pour 
eux, je deviens une vraie mère 
poule. Il y a quelques 
années, j’avais consulté un 
aumônier pour lui faire part 
de mon projet d’adopter un 
petit enfant. Ce dernier m’a 
fait comprendre qu’à cause de 
mon métier de comédienne, et 
les responsabilités que je de­
vais assumer régulièrement, 
je ne pouvais pas apporter de 
sécurité à un petit être. Ce­
pendant, je vous jure que si un 
jour, je gagne le gros lot, le 
premier geste que je fais c’est 
d’adopter un petit enfant.

Heureuse Germaine Giroux, 
il ne nous reste plus qu’à sou­
haiter que la chance soit avec 
vous, et que vous puissiez fina­
lement adopter cet enfant, dont 
vous rêvez depuis tant 
d’années... f
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en 1962, dans le Photo-Journal J.A. Deslosses affirmait:

" GILLES A DÉJÀ GUERI "
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GILLES DESFOSSES 360, boul. Charest est, suite 8- 508, Québec 2, tel.: 522-1537



ff TEMOIGNAGES ff

Dans le “Photo-Journal”, semaine du 20 au 27 octobre 1%2, 
J.A. Desfossés, en réponse a la journaliste Fabienne Julien, di­
sait: “Je le donnerai (mon secret) avant de mourir et mon héri­
tier est déjà choisi. Il le sait, c’est un de mes neveux, Gilles Des­
fossés.” Pourquoi l’oncle a-t-il choisi Gilles pour lui succéder? A 
cela, J.A. Desfossés a répondu dans ce même reportage: “Celui-là 
seul était désigné, il a déjà fait des guérisons lui-même . . .”

Mais, il n’y a pas que J.A. Desfossés qui ait affirmé que Gilles 
avait vraiment guéri. Déjà, une foule de témoignages viennent 
donner du poids à cette affirmation de l’oncle de Gilles.

Donc, a partir de ce moment (1%2), le jeune guérisseur com­
menta à être appelé par des parents ou amis tenaillés par di­
verses maladies. M. Armand Lacoursière, ci-contre, est l’un 
de ses amis dont le nom est inscrit au haut de la longue liste 
de guérisons apportées par le guérisseur, Gilles Desfossés.

Il lui sauvé la jambe
“A la suite d’un triste accident, j’ai eu la jambe gauche frac­

turée à trois endroits. Au bas de cette jambe, près de la chevil­
le, j’avais une énorme plaie qui grossissait graduellement. Mon 
cas s’aggravait de jour en jour. Si bien que les médecins n’a­
vaient trouvé autre choix que de m’amputer la jambe. Auparavant, 
on m’avait transferré dans un hôpital qu’on disait des mieux équi­
pé. Malgré leur bonne volonté, les médecins ne pouvaient rien 
pour moi.

“Comme je connaissais bien Gilles Desfossés, je l’ai supplié 
de venir me voir à l’hôpital. Six jours après sa première visite, 
mes orteils commencèrent à bouger. Les garde-malades ne le 
croyaient pas. De jour en jour, mon état s’améliorait. Si bien 
que j’ai pu quitter l’hôpital environ un mois plus tard, au grand 
étonnement de mes médecins. A ma sortie de l’hôpital, j’ai dû 
me mouvoir à l’aide de béquilles puis d’une canne. Trois mois 
plus tard, j’abandonnais définitivement ces objets orthopédiques. 
Ma plaie s’était cicatrisée pour de bon. Aujourd’hui, je peux 
enfin marcher, courir et pratiquer des sports comme bon il me 
semble.

Four moi, M. Gilles Desfosses, c’est plus qu'un ami; c’est un 
confident en qui j’ai pleinement confiance. Je lui dois toute ma 
reconnaissance car, en me sauvant la jambe, il m’a, et j’ose le 
dire, sauvé la vie.

Armand Lacoursière,
1574, rue Laviolette,
Trois-Rivières, P.Q.

PRENEZ BIEN NOTE
• Je ne suis pas médecin et je ne pretends pas l'étre.

• Je ne pratique pas la medecine et je ne pretends pas 
la pratiquer.

• Je ne touche pas. Je ne puis parler. J'ecoute tout sim­
plement.

; ; ; ; ;------
“Depuis longtemps, je souffrais de l’arthrite au

rein droit. J’ai visite un bon nombre de médecins qui 
ne purent rien faire pour me soulager. Un de ces mé­
decins m’a fait passer des radiographies qui confia 
merent ma maladie, l’arthrite. Alors, j’étais réel­
lement découragée parce que, en plus de souffrir 
mentalement et physiquement, je ne pouvais faire 
mes travaux de routine.

“Au début de l’annee dernière, une amie est \enue 
me voir et m’a recommande M. Cilles Desfosses. Je 
croyais plus ou moins en cet homme. Mais, a ans, 
on tient tellement a sa santé qu’on est prêt a tout 
pour la protéger, étant notre bien le plus précieux.

“Kn dernier recours, je suis donc allée rencon­
trer M. Cilles Desfosses dont on disait tant de bien. 
Quinze jours apres, j’y suis retournée une seconde 
fois pour lui annoncer que mon état de santé s’était 
amélioré de façon impressionnate.

“Depuis ce jour, je ne ressens plus aucune douleur. 
Je peux vaquer a toutes sortes d’occupations, -le n’ar­
rive pas a le croire. Même lorsqu'il pleut, je ne res­
sens aucune démangeaison.

“Je dois toute ma reconnaissance a Cilles Desfos­
sés pour tout le bonheur qu’il m’a apportée en me 
guérissant. Auparavant, j’étais sceptique, mais aie 
jourd'hui, devant une telle évidence, je ne peux que le 
recommander a tous".

Mme l.ouise lloisvert.
55, rue Wolfe, app. 3,
Lévis, Qué. IAavoir traversé un long et dur enfer, je 

suis maintenant au comble du bonheur. Sans exagé­
rer, je puis affirmer que Cilles Desfossés m'a sau­
vé la vie.

Depuis ma naissance, je souffrais d’hyperthophie- 
ventriculaire (maladie du coeur qui attaque les pou­
mons). Plus je vieillissais, plus ma santé se dete- 
triorait. Je ne savais plus quoi faire pour décrocher 
le “miracle” qui pourrait m’apporter la guérison.

“De 19(»8 à la fin de 1971, j’ai dû être hospitali­
sé à quatre reprises. On m’envoyait toujours d’un 
médecin à un autre. Kn vain, car mon triste état de 
santé demeurait statuaire. Je ne pouvais ni courir, 
ni pratiquer aucun sport. Pis encore, un cardiologue 
m’avait interdit tout travail si je voulais survivre. 
De fait, j’avais peine à respirer. Acquiescent a l’or­
dre de cet éminent médecin, je quittai mon emploi.

“Comme cela faisait environ une semaine que je 
n’etais pas sorti de chea-moi, je devenais de plus en 
plus dépressif. L’idée que j’étais condamne a me 
bercer pour le restant de mes jours ne pouvait qu’a­
limenter cet état dépressif.

“C’est alors qu’au debut de 1972. un ami, qui 
connaissait mon état lamentable, vint me trouver et 
me conseilla d’aller voir Cilles Desfosses. Au com­
mencement, je ne voulais pas trop car je n’etais pas 
convaincu a 1 (M)r/r des pouvoirs de ce musterieux gué­
risseur.

“J’ai finalement accepte la proposition de mon 
ami. Je me suis dit: “Bof”, j’ai rien a perdre’’. 
Deux mois et demi apres ma première visite, je ne 
ressentais plus aucune douleur. Aujourd’hui, évidem­
ment je ne peux expliquer comment Cilles Desfosses 
est arrivé à me guérir complètement. Mais, une 
chose est certaine: GILLES DESFOSSES M’A GUE­
RI.

“Grâce a lui, j’ai pu sortir de ma triste condition 
d’agonisant pour devenir un homme en pleine forme. 
J’ai aussi pu reprendre mon emploi de vendeur. 
Aujourd’hui, je peux rouler 50.000 milles par annee 
et travailler quinze heures par jour.

“Grâce à M. Cilles Desfossés, je peux main­
tenant jouir d’une vie normale, saine et heureuse. 
Pour cela, je lui dois mon éternelle reconnaissance.

M. Jean Piotte, 
741, avenue du Château 

Sainte-Foy,Que

Ne pas manquer: à Tèlè-Capitale, émission tous les mardis et jeudis a 11H30 a.m.
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VOS CHANCES DE LA SEMAINE:

PAR GUY 
HOFFMANN SEMAINE DU 

21 au 27 mai 19

Ht

JÜ
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I AURf AU; Bonnes toute la semaine’ suitout le 2? Chitlre 4 
C ANCtR Moyennes dans I,ensemble' bonnes peut le second decan i 
6
Vit RGI Bonnes a Ik’s bonnes pour second et troisième decans Chittrr 
CAPRICORNE Premiei detan le 25 Chdfrelel
POIbSONS Moyennes a bonnes toute la semaine' suitout le 26 C hdbes / «
BEI 1ER Bonnes le 24 et 25 tous les derans ChiHies7et9
BAI ANC E Pasables toute la semaine' une bonne journée le 27 Chiftre 8
SCORPION Bonnes les 21 et 22 ChiHre9et5
VERSEAU Bonnes a très bonnes toute la semaine'maximum le 24 ChiHres9 lOet
I.
UON 1res bonnes pouf deux jours les 23 et 24 Chiffres le 6 et le 8

r BELIER
,(21 mars au 20 avril)

i* Le Soleil de Mai entrera dans votre Maison solaire 
II! petits déplacements voyages et etudes avec un 

I aspect conjoint de Mercure ce qui ne peut manquer 
1 de vous apporter une chance assez grosse pour vo

Itie avenir. Comme la dermere semaine, vous de 
vnez etre au courant de ce qui se passe autour de 

1 vous et avoir sonde, ne serait ce que pour savoir 
I ce que fait ou pense votre entourage la semaine 

est assez active dans tous les domaines et les nou 
velles connaissances utiles a vos projets Avant le 
26, il faudrait vous acquitter de vos taches, sans 
rien laisser tramer Avant tout reserrez les liens 
d amitié encore plus que ceux d'amour, ce sont les 

I facteurs importants de votre fin de mois La Santé 
I est a la hausse avec une prudence extreme a tous 

’ ies exces, lesquels seraient très nuisibles

c», ™ <7

CANCER'
(21 juin au 22 juillet)

En ce debut de* semaine un halo de nouveauté 
dans vos affaires, dans votre entourage, presque 
du mystère parfois, si le mot n'est pas trop fort, 
tout au moins des choses assez bizarres pour que 
vous vous y arrêtiez Je pense par exemple aux no 
tifs de ce signe qui mènent une vie double, voila les 
complications qui se produiraient Dans le com 
mun, cachez bien vos secrets de votre vie privée et 
toutes les nouvelles amours ou amities seront a cop 
server pour l'avenir Si le 20 apporte un éclaircisse 
ment dans vos situations, prenez les comme du bon 
pain, cela vous aidera pour l'avenir immédiat, le 
milieu de la semaine demande un peu plus 
d' organisation dans tous les domaines regards 
sur vos finances (dettes fisc etc .) les voyages ne 
sont guere profitables avant le 26 Vie sociale en 
hausse, surtout si votre prestige est en cause

r BALANCE
(23 septembre 
au 22 octobre)

Un conseil utile pour votre semaine, reglez toutes 
questions d'argent en premier lieu Vous aurez une 
forme physique très bonne, utile a vos affaires car 
votre fin dt» mois de Mai sera active comme jamais 
Le 20 et 2 I les aspects apportent comprehension et 
jugements surs dans toutes vos decisions les hon 
zons lointains attireront certains natifs de ce signe, 
c est bon avec de la patience et de la ténacité car il 
y aurait des luttes pour obtenir la paix Ne cher 
chez pas d'autre part a faire partager vos opi 
nions par d'autres meme au sein de votre milieu 
habituel ce serait en pure perte Engagez un dialo 
gue sera assez Vers le 25, dernier quartier de 
Lune, n'abusez pas de vos forces et voyez la vie 
courante avec justesse. Si on reclame votre aide, ne 
la refusez pas La dermere semaine de Mai est 
vouee a certains changements.

r CAPRICORNE ^
\L\

(23 décembre 
/A au 19 janvier)

Comme les aspects de la semaine continuent ceux 
des derniers jours a savoir, la detente et 
l'amusement meme dans le travail et 
les amours, vous etes pas. mal a l'abri des soucis 
trop gros. Ce n'est pas une raison pour mésestimer 
vos responsabilités, surtout vers le 24 mais vous 
pouvez travailler dans la detente sur une 
realisation personnelle et professionnelle avec tou 
te la volonté acquise Que vous le vouliez ou non, 
vous serez en vedette cette semaine dans vos pro­
fessions, vos amours etc Bons moments pour re 
chercher les appuis, les aides et les argents futurs. 
Bonne période pour les Arts en general, le cinema 
et la television en particulier, la santé est a la haus 
se par une forme physique bonne mais prudence 
aux exces.

r TAUREAU
(21 avril au 20 mai)

■y r

Le soleil quittera votre signe le 2o pour entrer dans 
votre maison II celle des biens acquis par le travail 
surtout Conjoint a mercure a cette date, vos ta 
lents ressortiront pour le bien de vos situations et 
voi pensees seront moins centrées sur l immediat et 
sur le realisme des choses. Ce sera un bon point 
pour cette fin de mois car vous aurez sans doute 
cherche a stabiliser vos avoirs, votre vie au cours 
de ces dermeres semaines Des le 23 dans le domai 
ne professionnel vous aurez des chances très gran 
des surtout pour les natifs entre 35 et 45 ans. Dans 
le milieu familial, de petits ennuis par personnes m 
♦erposees Cela ne vous touche qu'en autant qu'un 
sollicite votre appui ou votre aide Entretenez une 
bonne humeur latente au cours de votre fin de se 
marne, puis vos amis ou relations A combattre tou 
te la semaine, un climat intérieur tendant a vous 
♦ aire prendre au tragique, le moindre ennui.

hy

LION
(23 juillet au 22 août)

Voila un début de semaine ou vous pouvez regler 
d'arroche pied toutes les situation en suspens, les 
affaires pendantes, les rendez vous importants, 
jusqu'au 25 les aspects vous y aideront car on trou 
vera de la générosité et de la comprehension de la 
part des autres. Veillez a vos finances et ne vous 
engagez pas outre mesure dans des finances sca 
breuses comme des problèmes de placements par 
exemple, il faut énormément de prudence dans ces 
entreprises en ce moment surtout au 25, dernier 
quartier de Lune Dans les autres domaines de la 
vie quotidienne, adoptez une attitude conservatri 
ce. meme pour vos amours et votre famille Vous 
verrez, vers le 27 se développer un esprit très 
généreux, un peu mystique aussi qui vous fera pre 
ndre la vie du bon cote

J

r

L
§!

SCORPION
(23 octobre 
au 22 novembre)

Le climat general est loin d 'etre mauvais meme si la 
semaine est ponctuée de variations assez nom 
breuses. La plus pénible atmosphere sera située 
dans les relations entre les deux sexes ou 
l'incompréhension peut regner. De votre cote, il ne 
faudra pas ajouter foi aux histoires sans fonde 
ments pour ne pas vous affecter outre mesure. Ne 
commencez pas la semaine en force mais en diplo 
matie dans tous les domaines En restant sur vos 
gardes vous minimiserez les ennuis. Lo fin de se 
moine sera plus houleuse pour les rapports senti 
mentaux Ne soyez pas jaloux Le mardi 22, 
meilleur jour de votre semaine, devra etre mis a 
profit coûte que coûte. De toute fa çon, votre mtelh 
gence, très en eveil en ce moment, palliera a tous 
les maux Ne prenez pas le "feu" pour des ques 
tions sans importance.

r VERSEAU A

(20 janvier au 18 février)

Une semaine faite pour l'amour ou tout au moins 
pour toutes les relations sentimentales Pour cer­
tains d'entre vous (hommes ou femmes) bien des si­
tuations seront mises a profits, mariages unions 
par exemple, le seul conseil que je me permettrais 
serait de ne rien faire outre ses droits ou ses possi­
bilités. Voila une période ou le theme personnel 
peut jouer un role efficace. Jusqu'au 25 vous 
n'aurez rien a craindre dans tous les domaines de 
votre profession Le dernier quartier de Lune vous 
incite a la prudence et a la patience, ce qui est rare 
chez vous Profitez du 22 pour regler au mieux tous 
les problèmes en suspens. La santé toujours sous 
surveillance surtout pour les natives de ce signe 
Voies respiratoires, reins et organes génitaux

r GEMEAUX
(21 mai au 20 juin)

Pour tous les natifs de ce signe, pas de problèmes 
majeurs ces temps ci, d'autant que les asjaects du 
20 et 21 aideront grandement a vous faire rego 
gner votre optimisme Toutes les nouvelles ener 
gies, theories sont lionnes pour votre avenir en 
combattant certains préjuges qui seraient 
dépassés maintenant. Faites attention a toutes les 
questions legales, les finances, les projets et les 
contrats, vous ne serez jamais assez pointilleux 
pour cela. Lo fin de semaine, doit vous apporter de 
la detente, vous en aurez besom surtout les natifs 
de ce signe pour combattre une nervo site grandis­
sante et influen çant votre physique si vous n'y pre 
nez garde. Bonnes journées les 21 22 et 27 Pru 
dence avec les nouvelles relations avant de vous en 
faire des amis véritables

r VIERGE
i (23 août au 22 septembre)

Comme les semaines passées, le temps travaille 
pour vous que vous le vouliez ou non, mais en plus 
ces jours-ci, le climat sera meilleur pour toutes 
decisions importantes a prendre. Il faudra en outre 
affirmer votre personnalité le plus possible dans les 
rapports avec les chefs, les gens importants pour 
votre situation. Vous verrez aussi des gens, amis ou 
autres prendre une certaine importance dans votre 
vie privée, la santé reste a surveiller, pour tous, les 
natives cote sanguin, circulation et les natifs, trou 
blés gastriques, intestinaux. Les petits nés sous ce 
signe devront faire attention a leur dentition. Ne 
commencez pas de procès, de litiges en ce moment, 
les divergences d'opinions seraient nuisibles pour 
vous. Des le 23, faites tout en fonction de la 
realisation de vos reves immédiats.

r SAGITTAIRE
(23 novembre 

i au 22 décembre)

Les gens autour de vous ne seront pas toujours de 
premiere sincérité, mefiez vous de certains amis 
cauteleux et faites attention de ne rien dévoiler de 
vos projets qui soit prejudiciable pour l'avenir de 
vos affaires. Ce climat dure trois jours environ du 
20 au 23. Par ailleurs, vous aurez tout loisir 
d'entretenir une excellente forme physique, elle 
vous aidera a combattre les ennuis moraux. La se­
maine comporte quelques imprévus mais votre 
ingéniosité vous tirerait d'un mauvais pas toujours 
possible Les finances sont bonnes pour la fin de 
mois. Freinez vos elans dépensiers et évitez les ten­
sions dans votre travail ou les rapports avec vos 
chefs sur une affaire bien definie Dans vos situa 
tions sentimentales ou familiales, évitez le desordre 
et la confusion, les astres de la semaine 
n'arrangeraient rien.

POISSONS
(19 février au 20 mars)

Du surmenage a combattre, celui-ci ayant pu vous 
apporter des tendances nerveuses depuis quelques 
jours. Rien n'est catastrophique mais apportez 
quelques reactions coléreuses. En debut de semai 
ne, renouez avec vos relations et faites preuve de 
bon sens pour votre vie sociale Ne vous laissez pas 
prendre par surprise dans vos affaires financières 
ou dans des changements dans le travail ou la pro­
fession. Si la fin de semaine vous relegue au second 
plan, n'en soyez pas fâche cela vous permettra d'y 
voir plus clair. Peu de deplacements a faire, ou si­
non attention aux retards et aux oublis. Vous ver 
rez que des le 27 et votre fin de mois, bien des ef 
forts fournis ces derniers temps risquent fort d'etre 
recompenses, la santé est a surveiller, contraire 
aux exces de toutes sortes, surtout pour les natifs 
de ce signe En finances nouvelles, pas 
d’engagements hasardeux En tous les cas Jupiter, 
le Grand Bénéfique, vous protégera contre tout ce 

^ui peut etre grave i
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LIS DEBUTS COMME MANNEQUIN 
DU FIANCÉ DE MICHELE RICHARD

Dans le cadre de rémission “Boubou”, Alfredo a fait mercredi dernier 
ses débuts officiels à la télévision de Radio-Canada. On remarque aux 
côtés de Michèle Richard, Claude Landré et Marjolaine Hébert.

À RADIO-CANADA
Tout le Québec sait depuis 

quelques semaines, que notre 
chanteuse “Pop” numéro 1, la jo­
lie Michèle Richard est follement 
amoureuse d’un sud-américain 
qu’elle rencontra il y a quelques 
mois à Caracas, alors qu’elle par­
ticipait à un concours internatio­
nal de la chanson. La jeune ve- 
dette a me'me accepté 
d’annoncer officiellement ses 
fiançailles à ce beau jeune hom­
me, et pour nous prouver que ses 
intentions sont sérieuses, elle a 
présenté Alfredo à ses parents au 
cours des derniers jours:

—“Alfredo était très ner­
veux avant de rencontrer les 
miens, nous a confié Michèle. 
Chez lui, quand une jeune fille 
présente l’homme qu’elle aime 
à sa famille, c’est un geste 
symbolique d’une extrême im­
portance. C’est pour cette rai­
son qu’il a été très ému par ce 
fait, mais il est tellement 
sympathique que mon père et 
ma mère l’ont immédiatement 
adopté. Lors de mon récent vo­
yage à Sherbrooke, papa a fait 
la connaissance de Alfredo 
pour la première fois, et ils ont 
immédiatement sympathisé. 
De toute manière, tout ce qui 
compte pour mon père, c’est de 
me savoir heureuse. Il m’a 
même avoué qu’il considérait 
que je n’étais plus la même de­
puis que j’avais fait la connais­
sance de ce garçon, et je crois 
que c’est vrai. Je suis beaucoup 
plus calme qu’avant. Au fond, 
c’est peut-être la première fois 
que je suis vraiment amoureu­
se.”

Celle qui affectionne particu­
lièrement le “fiancé” de Michèle, 
c’est sa maman. Madame Ger­
maine “Mignonne” Richard:

—“C’est normal qu’elle le 
connaisse plus, puisqu’elle ha­
bite Montréal, et qu’elle ren­
contre très souvent mon hom­
me, de nous déclarer Michèle. 
En lui,-elle a retrouvé un fils, 
qu’elle aurait tellement aimé 
avoir. Vous savez, maman 
m’adore, mais il n’y a certaine­

ment pas une femme qui ne 
rêve pas un jour où l’autre 
d’avoir un petit garçon. Alfre­
do a également beaucoup 
d’affection pour ma mère. En 
un mot, ils s’entendent à mer­
veille, et cela m’emballe bien. 
Je suis le genre de fille qui ne 
peut supporter facilement les 
disputes et les mésententes.”

sur la terre, et si je commence a 
■ me poser des questions a cha­
que fois qu’il ose regarder une 
fille, je vais certainement deve­
nir folle. Non, je ne doute pas 
de moi, et je donne toute ma 
confiance a l’homme que 
j’aime. C’est la solution 
idéa le.”

Mercredi dernier, l’élu de no­
tre Michele Richard débutait a la 
télé dans le cadre de l’émission 
“Boubou”, où il présentait les 
dernières modes masculines:

—“Avant l’émission, il était 
mort de trac, nous a précisé 
Michele, mais des les pre­
mieres minutes écoulées, il 
avait retrouvé son calme habi­
tuel. C’est un professionnel, et 
il n’a rien à envier à qui que ce 
soit. De toute manière., il a 
commencé à travailler 
régulièrement comme manne­
quin, et très bientôt on pourra 

'le retrouver dans les revues 
“Perspectives” et “Nous”, où 
il présentera les modes de John 
Warden. Pour un commence­
ment, c’est quand même 
intéressant, et il reçoit mainte­
nant des offres à tous les jours. 
Avec sa personnalité, il faut 
tout de même admettre qu’il a 
très peu de compétition ici. Et 
plus il aura de succès, plus je 
serai fière de lui. Il ne sera ja­
mais question de rivalité entre 
nous.”

-

«

La chanteuse Michele Richard en compagnie de son fiancé 
Alfredo Bencomo. Ces deux là forment certainement l’un 
des plus jolis couples de notre colonie artistique.

"MA MERE 
CONSIDÈRE 
ALFREDO 

COMME SON FILS//

Quand les autres filles 
le regardent, je suis fière

Décidément, Alfredo Bencomo 
a tout du “playboy” rêvé qui fait 
tourner la tète de toutes les fem­
mes, et à Caracas, il était le “co­
ver boy” numéro 1. Ici au 
Québec, il est bien normal que 
toutes les filles se retournent sur 
son passage, et même certaines 
vedettes le trouvent très beau 
garçon:

—“Je ne suis pas le genre de 
fille à être jalouse, nous a ex­
pliqué Michèle, et quand je 
réalise que les autres femmes le 
trouvent gentil, je suis fière, et 
c’est tout à fait normal. Les 
scènes de jalousie, je ne crois 
tout simplement pas à cela, et 
jamais je ne me permettrais de 
faire une remarque de ce genre 
à Alfredo. Il sait très bien ce 
qu’il a à faire, et de plus, je suis 
absolument certaine de son 
amour. Mais je réalise bien que 
je ne suis pas la seule femme

Il ne veut plus 
retourner à Caracas

Le mois dernier, Michèle était 
un peu craintive, quand elle a 
réalisé que Alfredo avait tout 
laissé pour venir vivre avec elle à 
Montréal:

— “C’est difficile de tout 
quitter, et de recommencer a 
vivre ailleurs, nous a-t-elle 
précisé. Au cours des pre­
mières semaines, je me deman­
dais très sincèrement s’il pour­
rait s’habituer à notre menta­
lité, et surtout à ce climat qui 
n’est pas toujours clément chez 
nous. Heureusement pour moi,

il a déjà des amis ici, et il y a 
quelques jours, il me chucho­
tait a l’oreille, qu’il n’avait 
plus du tout l’intention de re­
tourner chez lui. C’est bien 
tant mieux, car s’il me quittait, 
je serais certainement la fille la 
plus triste du monde, et pour un 
bon moment. . .”

Mais elle peut vivre tranquille 
la belle Michele, car son amou­
reux se plait bien chez nous, il 
commence à travailler 
régulièrement, et son amour pour 
elle grandit de jour en jour. C’est 
tout de même merveilleux.

Alfredo s’est révélé un man­
nequin de grande classe.

ÇA SWING EN GRAND AU PARC BELMONT
Pour célébrer son 50e anniversaire, 
l'acquisition de nouveaux maneges
Voyez ici le 'Swing' qui obtient un très grand succès auprès des 
jeunes et des moins jeunes.
Vous vous balancez très rapidement au son de musique d'orgue 
de la belle époque intégrée aux mouvements du manege.

Belmont
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graphe, on dirait qu'ils 
n'ont pas mange de 

uis trois jours.

C'est en regardant 
"Appelei-moi Lise" 
que l'ai appris a cui-

iwe..

i

Cuisinant pour ses enfants A la maison

Avec les prix qui montent, celle-là je 
l'apporte!

Si tu n'arrètes pas de cou­
rir après moi espèce de 
vieille fille, je te flanque 
une volee Lors d'un cocktail

w r
Depuis qu'il fait MA­
DAME EST SERVIE, il a 
la tète enflée.Empoignant Janine Sutto

COUS PARCELS m/M v <

m /

ur sa femme, ça fait six heures 
qu il attend apres sa caisse de ci­
trons .

Tu sais Marjolaine, | ai 
déjà eu six enfants .

Sous les caresses de Marjo­
laine Hébert A vec l’auteur Marcel Dubé.

A Radio-Canada on passe 
comme on peut.

le temps



DOMINIQUE MICHEL RETROUVE ANDRÉ LAURENCE
À CANNES

Dominique Michel a retrouvé son amoureux 
André Laurence au festival de Cannes.

La semaine dernière, notre Dodo na 
tinnate a été forcée de travailler très 
fort, car a chaque jour, elle devait enre­
gistrer deux émissions de “Altitude 
755”, le “show” de fin de soirée de Télé- 
Métropole. Tout cela pour permettre à 
la comique de se rendre, elle aussi, au 
festival de Cannes, où sera présenté 
dans les jours qui vont suivre, son fa­
meux film “J’ai mon voyage”, qui est 
catalogué hors-concours, mais qui sera 
certainement remarqué par les criti­

ques. De plus, si Dominique a tenu ab­
solument a se rendre sur la Côte 
d’A/.ur, c’est avant tout pour retrouver 
André Laurence, qui est présent, lui 
aussi au festival.

On sait que depuis déjà deux mois, 
celui qui aurait pu devenir l’époux de 
Dominique, est retourné en France, où 
il remporte un succès énorme avec une 
série pour la télévision qui s’intitule 
“Les gens de Mogador”. Au cours des 
dernières semaines, Dodo avait bien

hâte de retrouver Laurence, cet hom­
me qui a su lui apporter le bonheur de­
puis quelques années. Dominique Mi­
chel doit être absente de la métropole 
durant une dizaine de jours. Et si on a 
voulu enregistrer l’émission “Altitude 
755” à l’avance, c’est parce qu’il ne 
peut être question de lui trouver une 
remplaçante sur l’émission.

JANINE MIGNOLET 
PRÉPARE DES COMPÉTITIONS 
AVEC SES 10 CHEVAUX

C

«Sfê? S* '■ m
Pour Janine Mignolet, les chevaux bien avant la 
comédie.

Même si Janine Mignolet 
adore son métier de 
comédienne, il n’en demeure 
pas moins que sa grande pas­
sion demeure son écurie de 
Cowansville, qui compte 
maintenant quinze chevaux. 
En fait, dès qu’elle n’est pas 
retenue par les enregistre­
ments de “Symphorien”, Ja­
nine est à l’extérieur de la 
ville, et elle surveille de 
près.., ses chevaux. Il y a 
quelques jours, elle nous con­
fiait qu’elle préparait actuel­
lement des compétitions, et 
qu’elle espérait grandement 
que ses bêtes fassent bonne fi­
gure dans tout cela.

En parlant de Mlle M; 
let, précisons égalemt <t 
qu’elle est très fière de sa Hile 
unique, qui, elle aussi, est . 
passionnée de l’équita o .. 
qui a même déjà remp 
quelques trophées au cours de 
certaines compétitions.

MONICA LALONDE N'EST 
PAS ENCORE DCMÉNAGÉE
Actuellement, Pierre Lalonde 

est toujours à Acapulco, et 
quand nous avons tenté de le re­
joindre à son appartement du 
centre-ville, il y a quelques 
jours, nous avons été surpris de 
réaliser que c’est sa femme Mo­
nica qui nous a répondu. Cela 
veut donc dire que cette dernière 
n’est pas encore partie de la rue 
Redpath avec la petite Alexan­
dra. Le mois dernier, quand 
Pierre nous confirma sa 
séparation, il nous avait cepen­
dant expliqué que son épouse 
habitait temporairement son 
appartement.

Pour ce qui est de cette rentrée 
de Pierre à Radio-Canada, elle

sera confirmée à la fin du mois 
de juin. Et il paraît que l’affaire 
est “dans le sac”.

Monica Lalonde n’a pas encore quitté offi­
ciellement l’appartement de Pierre Lalon­
de.

GINETTE RENO SE CHERCHE
UNE RESIDENCE A OUTREMONT

Au cours de la dernière se­
maine, une rumeur circulait 
à l’effet que la chanteuse Gi­
nette Reno avait quitté sa 
demeure de St-Hilaire, et 
qu’elle était sur le point de 
s’installer dans un apparte- 
ment du centre-ville. 
Immédiatement nous avons

re à St-Hilaire avec ses 
deux enfants et la gouver- 
nante Claire, nous a 
déclaré ce dernier. Cepen­
dant il est exact qu’elle 
songe sérieusement à

communique avec son 
imprésario Gilles Talbot, 
qui nous a immédiatement 
démenti cette nouvelle.

—“Ginette habite enco-

déménager. Actuellement 
elle se cherche une maison 
à Outremont, car elle veut 
être près de la montagne. 
Si elle ne trouve rien de ce 
côté, elle regardera vers 
Westmount. Pour Ginette, 
il ne peut être question de 
s’installer dans un appar­

tement du centre-ville à 
cause de ses deux petits 
enfants. De plus, si elle 
déménage, c’est parce 
qu’elle n’en peut plus 
d’habiter aussi loin de la 
métropole. Elle veut se 
rapprocher et c’est tout.”

Au cours de la saison esti­
vale, il n’est pas question 
que Ginette Reno présente 
de spectacles sous aucune 
considération:

—“Elle a décidé de se re­

poser, histoire d’être en 
pleine forme pour la 
rentrée, de nous dire Gilles 
Talbot. En septembre, elle 
doit entreprendre une 
tournée qui la conduira 
dans toutes les principales 
villes du Canada, et il est 
également question de 
l’enregistrement d’un 
nouveau microsillon.”

Donc, tout va pour le 
mieux actuellement dans la 
vie de la belle Ginette.

Ginette Reno a vraiment 
l’intention de déménager.

CLAUDE LANDRi ABANDONNE
TOUT POUR L'ÉTÉ

FRANCE CASTEL 
CHANTERA 

KAMOURASKA f f

Le fantaisiste Claude Landré, qui remporte 
actuellement un succès fou au Patriote, et qui 
doit tenir l’affiche durant encore deux semai­
nes, nous a précisé qu’il avait l’intention 
d’abandonner toutes ses activités au cours de 
la saison estivale, et il en profitera pour se re­
poser dans son chalet des Laurentides, en 
compagnie de son épouse et de ses enfants. 
Aux dernières nouvelles, il serait fortement 
question que Claude enregistre prochaine­
ment un nouveau microsillon, avec les blagues 
que l’on retrouve dans le spectacle qu’il donne 
présentement.

Et ceux qui ont vu Landré à la scène au 
cours des derniers jour^ont j^ertainement

EN GRÈCE

La très mignonne France ( astel. certaine­
ment l’une des plus jolies voix de la colonie 
artistique, est partie heureuse pour la F lori- 
de, car juste au moment de son départ, elle 
apprenait qu’elle se rendra en (irèce cet été 
pour représenter le Canada dans un concours 
international de la chanson. Pour l’occasion, 
la blonde vedette, que l’on pouvait applaudir 
récemment au Ihéâtre des Variétés, inter­
prétera la chanson thème du film ‘Kamou- 
raska”. cette production canadienne de
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DRUMMONDVILLE 
490 rue Lindsay Tel.: 472 1441
LÉVIS
204, rue St-Georges, Tel.: 833 3877 
SEPT ILES
513 rue Brochu 962-5874 
HAUTERIVE
329 rue Bossé Tel.: 589 3202 
RIMOUShi
91 ouest, rue St Germain Tel.: 723 4325 
REPENTIGNY
332 boul. Notre Dame des Champs Tel.: 581 4160

QUÉBEC
696 ouest, 

rue ST-VALUER 

TéL: 683-1769

25 ouest, 

bout. CHAREST 

TéL: 523-6228

■

COMPLET 100% WORSTED 
ou POLYESTER FORTREL

Derniere nouveauté
Revers avec pointe. Devant droit. Ajusté a la taille 
Motifs quadrillés, rayés ou uni. Grandeurs 34 à 
48. Petit, moyen et grand. Pantalon évasé, pas­
sants pour ceinture large, poches droites.

VESTONS SPORT
POLYESTER

Derniere nouveauté, revers avec pointe, 
croisé simple, ajusté à la taille. Motifs qua­
drillés,
rayés, uni. Grandeurs: 34 à 48. Petit, moyen, 
grand.
Prix suggérés 59.95 a 69.95

SPECIAL

ÏBfflïT rtr

6336
rue PAPINEAU 

TéL:274-5131

5752 est, 

rue JEAN-TALON 

TéL: 256-5401


